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L'ancien ambassadeur mauritanien au Maroc décoré
du Wissam Alaouite de l’ordre de Commandeur
L'ancien ambassadeur de la

République islamique de
Mauritanie au Maroc, Mo-

hamed Ould Hanani a été décoré du
Wissam Alaouite de l’ordre de Com-
mandeur, qui lui a été décerné par Sa
Majesté le Roi Mohammed VI. Cette
haute distinction Royale a été remise
à M. Ould Hanani par l'ambassadeur
du Royaume en Mauritanie, Hamid
Chabar, lors d’une cérémonie orga-
nisée vendredi à la résidence du
Maroc à Nouakchott. 

A cette occasion, M. Chabar a
souligné que cette haute distinction
royale est un signe de reconnaissance
et d'appréciation pour le travail ac-
compli par M. Hanani au cours de sa
mission diplomatique réussie dans le
Royaume. Et de saluer la qualité des
relations bilatérales multidimension-
nelles liant le Maroc et la Mauritanie
qui reposent sur le respect mutuel et
une coopération sérieuse et fruc-
tueuse, sous la conduite éclairée des
dirigeants des deux pays, Sa Majesté
le Roi Mohammed VI et le Président
mauritanien Mohamed Ould Cheikh
El Ghazouani aspirant à un partena-
riat stratégique bénéfique aux peu-
ples marocain et mauritanien. 

De son côté, M. Ould Hanani a
exprimé ses vifs remerciements et sa
profonde gratitude à SM le Roi Mo-
hammed VI, pour cette haute dis-

tinction que le Souverain a bien
voulu lui accorder, rappelant que
sa mission à la tête de la représen-
tation diplomatique au Maroc s’est
articulée autour du renforcement
des relations bilatérales sur les dif-
férents volets politique, écono-

mique, social et culturel.
Et d'ajouter que sa mission en

tant qu’ambassadeur de Mauritanie
au Maroc s’est déroulée dans les
meilleures conditions grâce au sou-
tien et la disponibilité des autorités
marocaines, notant que les relations

maroco-mauritaniennes sont pro-
mises à un bel avenir, tel que voulu
par les dirigeants des deux pays. La
remise de cette haute distinction
royale à l’ancien ambassadeur mau-
ritanien à Rabat s’est déroulée en
présence de plusieurs personnalités. 

Ac
tu

al
ité

Omar Hilale expose à New York les axes stratégiques de la Déclaration
ministérielle de Rabat sur les pays à revenu intermédiaire

L’ambassadeur représentant perma-
nent du Maroc auprès de l’ONU,
Omar Hilale, a décliné, à New

York, les principaux axes de la Déclaration
ministérielle de Rabat sur les pays à revenu
intermédiaire (PRI) adoptée à l’issue de la
Conférence internationale de haut niveau
sur les PRI, qui s’est tenue les 5 et 6 février
dernier dans la capitale du Royaume. 

Cette présentation a eu lieu jeudi au

siège des Nations Unies en présence des
ambassadeurs des États membres, des par-
tenaires, et des représentants de plusieurs
agences onusiennes, notamment le Pro-
gramme des Nations Unies pour le déve-
loppement (PNUD), l'Organisation des
Nations Unies pour le développement in-
dustriel (ONUDI) et la Conférence des
Nations Unies sur le commerce et le déve-
loppement (CNUCED). 

A cette occasion, ces participants ont
remercié et félicité le Royaume pour la vi-
sion stratégique qu’il a tracée pour les PRI
à l’échelle des Nations Unies et vis-à-vis
des institutions financières internatio-
nales. L’ambassadeur Hilale a souligné qu’à
l'initiative de M. Nasser Bourita, ministre
des Affaires étrangères, de la Coopération
africaine et des Marocains résidant à
l’étranger, conjointement avec la Commis-
sion économique des Nations Unies pour
l’Afrique (CEA) et le PNUD, cette confé-
rence, placée sous le thème "Solutions aux
défis du développement des pays à revenu
intermédiaire dans un monde en muta-
tion", a atteint ses objectifs. 

Il a expliqué que le Maroc a réussi à ras-
sembler les PRI d’Afrique, d’Asie et
d’Amérique latine et à engager une ré-
flexion collective sur des solutions
concrètes orientées vers l’action afin de ré-
organiser la coopération au développe-

ment avec et entre tous les pays à revenu
intermédiaire. 

En deuxième lieu, la conférence a per-
mis de repenser les cadres de coopération
aux niveaux national, régional et interna-
tional pour soutenir les PRI, a relevé M.
Hilale, notant que ce conclave a également
réussi à favoriser l’émergence d’un nou-
veau narratif  “fort et positif ” afin de réor-
ganiser la coopération au développement
avec les PRI en vue de répondre à leurs at-
tentes et besoins, ainsi qu’aux défis aux-
quels ils font face. En outre, le diplomate
a fait observer que la Déclaration de Rabat
qui a sanctionné les travaux de la Confé-
rence a plaidé pour un changement de pa-
radigme en matière de coopération
internationale au service du développe-
ment durable, en invitant les entités, fonds
et programmes des Nations Unies à déve-
lopper davantage des stratégies spécifiques
pour engager et fournir un soutien person-
nalisé aux pays à revenu intermédiaire. 

Cette Déclaration soutient également
la proposition du Secrétaire général des
Nations Unies visant à établir un groupe
d'experts de haut niveau pour faire pro-
gresser la sélection d'indicateurs multidi-
mensionnels qui complètent ou vont
au-delà du PIB, a poursuivi M. Hilale. En
vertu de cette Déclaration, il a été aussi dé-
cidé d’œuvrer à l’élaboration d’un Plan

d’action stratégique pour les PRI au titre
de la période 2025-2030 et de promouvoir
le dialogue, la coordination et la coopéra-
tion afin de défendre et de faire entendre
les intérêts des PRI. 

La participation active de plusieurs
pays et du système onusien lors de ce brie-
fing démontre le grand intérêt pour l’ini-
tiative marocaine ainsi que pour son
résultat: la Déclaration ministérielle de
Rabat qui est désormais un document of-
ficiel de l’Assemblée générale pour la ses-
sion courante. Les participants ont
hautement salué l’engagement du
Royaume et les efforts déployés par la di-
plomatie marocaine pour mettre en avant
les priorités des PRI à l’échelle internatio-
nale. 

La Conférence ministérielle de haut ni-
veau sur les PRI était intervenue dans le
cadre de la présidence du Royaume du
Maroc du Groupe des Pays aux vues simi-
laires soutenant les PRI dans le cadre des
Nations Unies, qu'il assure depuis 2023 et
dans la continuité de son plaidoyer en fa-
veur des intérêts des pays en développe-
ment, en droite ligne de la vision
clairvoyante de Sa Majesté le Roi Moham-
med VI en faveur d'un multilatéralisme
agissant et solidaire. Le Royaume conti-
nuera à présider ce groupe durant l’année
2024.  
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Dialogue de sourds
Les étudiants en médecine crient leur détermination face
à un gouvernement qui campe sur ses positions

Les étudiants en médecine, en grève
depuis des mois,  ont un nouvel
allié. Il s’agit des médecins, phar-

maciens et chirurgiens-dentistes regrou-
pés au sein  du Comité national affilié à
la Fédération nationale de la santé
(UMT). Ces derniers affichent ouverte-
ment leur solidarité avec les  étudiants en
médecine, en pharmacie et en médecine
dentiste et demandent de sauver l’année
universitaire en cours.

Allié de taille

Selon un communiqué publié à cette
occasion, le Comité national des méde-
cins, pharmaciens et chirurgiens-den-
tistes qualifie de  «regrettable» la crise
qui touche les facultés de médecine  et
la tension qui a conduit au boycott des
examens, des cours théoriques  et des
apprentissages dans les hôpitaux. Une
situation due, selon le Comité national,
«au non sérieux des ministères de la
Santé et de l’Enseignement supérieur
qui refusent de répondre favorablement
aux revendications légitimes des étu-
diants ». Le communiqué du Comité cri-
tique, dans ce sens, « l’absence d’un
dialogue serein et  rationnel loin du lan-
gage de menace qui n’a fait qu’empirer
davantage  la situation».

A ce propos, le Comité s’interroge
sur « le sort incertain » de ces médecins,
pharmaciens et chirurgiens en devenir,
alors que « la situation de pénurie des

médecins dans notre  pays ne permet
pas une telle attitude ». D’autant que ce
climat de tension est en contradiction
avec les priorités de promotion du sec-
teur de la santé et l’objectif  d’améliorer
la formation et l’encadrement des méde-
cins, considérés « comme la base de
toute amélioration des services sani-
taires et de toute opérationnalisation
parfaite d’un système de santé perfor-
mant ». 

Face à cet état des lieux, qualifié «
d’impasse sociale », le Comité déclare «
son solidarité inconditionnelle avec les
luttes des étudiants » et  remet en cause
«l’entêtement du gouvernement », tirant
la sonnette d’alarme sur le risque d’«une
année blanche vu ses effets néfastes ».
Le Comité affiche également son éton-
nement face à « l’indifférence de l’exé-
cutif  vis-à-vis des protestations des
étudiants et au fait de nier leurs de-
mandes justes».

A ce propos, il appelle les secteurs
gouvernementaux chargés de cette ques-
tion à « remettre en évaluation leur ma-
nière de traiter ce dossier afin d’éviter
une année blanche » et à « l’ouverture
d’un dialogue sérieux avec les représen-
tants des étudiants en vue de trouver des
solutions aux problèmes posés ».

Le Comité renouvelle également son
soutien «aux luttes et aux plaidoyers des
médecins internes et résidants et exige
des réponses à leurs revendications légi-
times». 

Menace et intimidation 

Cette solidarité du Comité national
tombe à point nommé vu le climat de
tension qui règne actuellement. En té-
moignent les intimidations auxquelles
font face les étudiants en grève afin de les
dissuader de protester.   Ainsi et, selon le
Bureau des étudiants en médecine d'Aga-
dir, les étudiants de cette ville et ceux
d’Oujda ont été illégalement interdis de
faire le déplacement pour assister à une
manifestation nationale devant le Parle-
ment à Rabat, vendredi dernier. « Un bus
a été interdit de démarrer de la faculté et
deux autres ont été escortés au poste de
commissariat avant de rejoindre la gare
d'Inzegane où ils ont été abandonnés au
milieu de la rue à minuit. Toutefois, les
étudiants de ces deux villes ont quand
même fait le déplacement et se sont pré-
sentés devant le Parlement à Rabat »,
nous a confié un étudiant en sollicitant
l’anonymat. Et d’ajouter que « depuis, le
ton ne fait que monter de la part des res-
ponsables des facultés ».

En outre, le Bureau des étudiants en
médecine d'Agadir a indiqué que dans
cette cité, « les étudiants redoublants ont
été convoqués à une réunion avec le
doyen pour les mettre en garde contre le
risque d'exclusion de la faculté en cas
d'abstention de passer les examens ».  «
L’arrêt de la grève des étudiants ne se fera
que si une nouvelle session est program-
mée avec son rattrapage », fait savoir le

Bureau des étudiants. Et d’ajouter qu’ « il
a été communiqué,  jeudi soir, à toutes les
facultés que toute activité para-estudian-
tine ne sera permise qu'en cas d'autorisa-
tion écrite de la part du doyen. Une
procédure des plus normales sauf  que les
étudiants gadiris ont été surpris vendredi
par la fermeture complète de tout l’éta-
blissement ainsi que par l’interdiction
d'accès à la bibliothèque et à un séminaire
organisé l'après-midi. Pour les étudiants
en grève, « il s’agit bien d’un refus de la
part des dirigeants de la faculté d'Agadir
de toute opportunité d'apprentissage per-
sonnel, et ce  sans que ces dirigeants  ne
fournissent  la moindre explication et
sans qu'il ne se soit passé le moindre in-
cident pour justifier une telle décision ».

« Cette interdiction s'inscrit dans une
série de mesures répressives, intensifiées
dernièrement, après l'échec du ministère
à désinformer et à dérouter l'opinion pu-
blique. Nous avons atteint un stade où les
négociations avec le ministère sont gelées.
Et la communication, qui était déjà super-
ficielle et fragile, a laissé place à une of-
fensive de répression et de pression de la
part des administrations des facultés et
des autorités. Nous sommes inquiets
quant à l'avenir de l'année universitaire,
de la faculté et de l'hôpital public, gérés
par des cadres administratifs qui réagis-
sent ainsi à des revendications légitimes
et si faciles à accorder», conclut le Bureau
des étudiants d’Agadir.

Hassan Bentaleb 
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Les avancées du Maroc en matière de lutte contre
la traite des êtres humains mises en avant à Tunis

Les avancées réalisées par
le Maroc en matière de
lutte contre la traite des

êtres humains ont été mises en
avant lors d'une rencontre ré-
gionale organisée à Tunis dans
le cadre de l'initiative conjointe
entre l'Union européenne et le
Conseil de l'Europe. 

Lors de cet événement, tenu
les 7 et 8 mars courant, et
consacré au lancement du Kit

d'Identification des victimes de
la traite des Êtres Humains et
des cours HELP sur la lutte
contre la traite des êtres hu-
mains et la violence contre les
Femmes du Liban, la délégation
marocaine a présenté les bonnes
pratiques adoptées par le Maroc
dans ce domaine ainsi que les
politiques dédiées mises en
place à l’échelle nationale. 

Les participants ont pu s’en-

quérir des avancées enregistrées
par le Maroc, depuis l’adoption
en mars 2023 du Plan national
de lutte contre la traite des êtres
humains 2023-2030 et du Méca-
nisme national de référence-
ment des victimes (MNR),
notamment celles relatives à
l’implémentation territoriale du
MNR et des expériences pilotes
lancées par le Royaume au titre
de la première année de mise en

œuvre de son plan d’action stra-
tégique 2023-2026. 

Le kit lancé à cette occa-
sion comprend les documents
de référence en tant qu’outil de
travail pour aider à unifier la
vision de toutes les parties pre-
nantes en matière de détection
de la traite des personnes. 

Il vise à permettre aux pro-
fessionnels des agences et ins-
titutions gouvernementales et
non gouvernementales et aux
acteurs de la société civile de
surveiller les infractions liées à
la traite des personnes et
d'identifier les victimes poten-
tielles, en aidant à entamer le
processus de reconnaissance
de ces dernières en tant que
victimes et en leur fournissant
l'assistance et la protection re-
quises par les textes juridiques
internationaux et nationaux
pertinents.

 Lors de cette rencontre, un
cours HELP sur la Lutte
contre la Traite des Êtres Hu-
mains, ciblant les profession-
nels en charge de
l'identification, a été également
publié. Un autre cours sur la
Lutte contre la violence à
l'égard des Femmes sera lancé
et inclura des intersections
entre les violences basées sur

le genre et la traite des êtres
humains.  

En marge du lancement,
des ateliers techniques ont été
organisés sur la protection des
données et sur les unités de dé-
tection et d'identification des
victimes aux frontières afin
d'envisager des possibilités de
coopérations régionale et sous-
régionale en matière de détec-
tion et d'identification des
victimes.  La deuxième journée
a été marquée par les travaux
de deux ateliers techniques,
portant respectivement sur la
détection et l’identification des
victimes, et la protection des
données à travers l’expérience
du Liban, ainsi que sur les Bu-
reaux de détection aux fron-
tières avec une étude de cas du
Portugal.

La délégation marocaine
était composée de la coordina-
trice du secrétariat permanent
de la commission nationale
chargée de la coordination des
mesures de lutte et prévention
de la traite des Etres humains,
Sofana BENYAHIA, du com-
missaire de police principal à la
Direction Générale de la Su-
reté Nationale, Issam Bayi, et
de l'inspecteur principal des
douanes, Abdeslam Sadqi. 

Tenue à Madrid de la réunion du Comité Directeur “CODIR”
de l’Initiative “5+5 Défense”, avec la participation du Maroc
La 38ème réunion du Comité

Directeur "CODIR" de
l’Initiative "5+5 Défense"

s'est tenue, sous la présidence es-
pagnole, mercredi et jeudi à Ma-
drid, avec la participation du
Maroc. 

Pendant ces deux jours, les par-
ticipants se sont penchés sur le
suivi des activités de coopération
militaire prévues dans le plan d'ac-
tion de cette année, le lancement
de la programmation du plan d'ac-
tion 2025 et la surveillance des ac-
tions des organes universitaires
associés à l'initiative, tels que le
Collège «5+5 Défense » et le Cen-
tre Euro-Maghrébin de Recherches
et Etudes Stratégiques
"CEMRES", indique le ministère
espagnol de la Défense. 

S’exprimant à l’ouverture de
cette réunion, la ministre espagnole
de la Défense, Margarita Robles, a
mis l’accent sur l’importance de
prendre en compte "d'autres fac-
teurs de nature plus transversale,
tels que le rôle des femmes ou les

effets du changement climatique"
lors de l'élaboration du plan d'ac-
tion 2025. 

A cet égard, Mme Robles a
souligné, lors d’une allocution-
vidéo, "la valeur particulière des ac-
tivités de formation et de
recherche, que nous devons pro-
mouvoir en soutenant les travaux
du CEMRES et du Collège « 5+5
Défense », qui sont tous deux des
institutions réputées à part en-
tière".

 Créée en 2004, "l’Initiative
5+5 Défense" est un forum de
coopération multilatérale entre les
deux rives de la Méditerranée oc-
cidentale. 

Il constitue un cadre préféren-
tiel favorisant la connaissance mu-
tuelle et les échanges autour de
thèmes pertinents se rapportant,
notamment à la sécurité maritime,
la sûreté aérienne, la contribution
des forces armées à la gestion des
catastrophes majeures et la re-
cherche académique et la forma-
tion.
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Bahija Simou : Les archives royales, témoins irréfutables de la souveraineté
du Maroc sur les provinces sahariennes à travers l’Histoire
Les archives royales témoignent de ma-

nière irréfutable de la souveraineté du
Maroc sur les provinces sahariennes

au fil des temps, et de l'attachement des tri-
bus de ces provinces aux sultans et rois
alaouites, a affirmé, jeudi à Rabat, la Direc-
trice des Archives Royales, Bahija Simou. 

Intervenant lors d’une conférence orga-
nisée par l’Association Ribat Al Fath pour
le Développement Durable sur le thème "La
souveraineté marocaine sur les provinces sa-
hariennes à travers les archives royales",
Mme Simou a livré un survol historique sur
les principales étapes et les documents qui
attestent de la souveraineté du Maroc sur les
provinces sahariennes.  Elle a articulé son
intervention autour de trois axes fondamen-
taux, à savoir "la souveraineté du Maroc sur
les provinces sahariennes", "le Sahara maro-
cain à l’ère de la dynastie alaouite" et "com-
ment le colonialisme a planifié le
morcellement de notre intégrité territoriale".  

"En parcourant les documents relatifs à
l'Etat marocain à travers l’histoire, l’on aper-
çoit la présence permanente du Sahara dans
le système de gouvernement au Maroc et
son rôle dans la dynamisation de son his-
toire", a-t-elle indiqué, faisant remarquer que
la majorité des dynasties qui se sont succédé
sur le règne au Maroc sont issues du Sud ou
des oasis sahariennes. 

Elle a relevé que, depuis les Idrissides
jusqu'aux Alaouites, huit dynasties se sont
succédé sur le règne du Maroc, dont la plu-
part appartiennent au Sud marocain, ce qui
démontre que cet espace, au Sahara et ses
abords, revêtait un rôle crucial dans l'établis-
sement de l'Etat marocain avec ses fron-
tières, son identité et ses traditions depuis la
conquête islamique jusqu'à aujourd'hui. 

Dans ce sens, elle a jeté la lumière sur le
rôle économique que jouait le Sahara maro-
cain à l'époque pour contrôler les routes de
l'or et les grands centres commerciaux,
comme Sijilmassa et Aghmat entre autres,
mettant en avant la sécurité dont jouissaient
les caravanes commerciales transitant par les
provinces sahariennes, à la faveur de la sou-
veraineté qu’exerçait l’Etat marocain sur ces
provinces. 

Par ailleurs, Mme Simou a souligné que
le Sahara a occupé une place de choix sous
le règne de la dynastie alaouite depuis le 17e
siècle, précisant que les documents disponi-
bles confirment l’existence de liens d’allé-
geance (Béïa) entre les tribus sahraouies et
les sultans et rois alaouites, grâce à la pré-
sence permanente du Makhzen dans les dif-
férentes provinces sahariennes. 

Elle a rappelé que le sultan moulay Is-
maïl a exercé la souveraineté directe sur les
provinces sahariennes en nommant ses deux
fils, les princes Moulay Abdelmalek et Al
Mamoune, comme ses représentants dans
ces contrées, ajoutant que les correspon-
dances échangées avec les sultans étaient
porteuses de significations politiques et de
souveraineté. 

Le riche patrimoine documentaire sur le
Sahara dont dispose la Direction des Ar-
chives Royales fait ressortir que l’exercice de
la souveraineté marocaine sur les provinces
sahariennes se manifeste notamment à tra-
vers la continuité de la "Béïa" des tribus sah-
raouies aux sultans et rois alaouites, a-t-elle
assuré. 

Elle a également évoqué l’existence de
plusieurs accords, traités et dahirs qui témoi-
gnent de l’exercice de la souveraineté sur les
plans religieux, militaire et politique, et révè-
lent l’association des sahraouis aux opéra-
tions militaires sultaniennes (harkas) vers les
régions du Sud, et la mise en place d’un dis-
positif  de communication entre le pouvoir
central et les régions sahariennes. 

De même, l'urbanisation, la construction
des tours, des écoles et des zaouias sur les
routes commerciales dans les provinces sa-
hariennes, ainsi que la restauration de cer-
taines maisons ou encore l'intervention des
sultans et des rois dans la résolution des
conflits entre tribus confirment que la ré-
gion saharienne était bel et bien sous souve-
raineté marocaine, a-t-elle enchaîné.

 Il s'agit, a-t-elle précisé, d’indicateurs
éloquents attestant de la souveraineté du
Maroc sur les provinces sahariennes que les
sultans et rois marocains ont de tout temps
défendue.

 Abordant l'axe relatif  au "Sahara maro-

cain dans le système colonial", Mme Simou
a relevé que les Archives Royales démon-
trent que le Sahara marocain a attisé les
convoitises coloniales, suscité la rivalité entre
les commerçants et attiré les voyageurs, les
explorateurs et les missionnaires pour servir
des visées politiques et économiques, assu-
rant toutefois que "le Makhzen marocain et
les tribus sahraouies ont répondu avec fer-
meté à ces tentatives". 

Par la même occasion, elle a passé en
revue les accords conclus dans le contexte
de la colonisation française de l'Algérie en
vue de porter atteinte à l'unité du Maroc,
ainsi que les efforts et actions menés, en ri-
poste, par les sultans et rois de la dynastie
alaouite pour parachever l'intégrité territo-
riale du Royaume.

 Les archives royales, a-t-elle soutenu, ne
laissent aucun doute quant au fait que "le Sa-
hara marocain, qui fait partie de notre inté-
grité territoriale, jouit de sa propre spécificité
et interagit, à l’image de l’ensemble des ré-
gions du Maroc, avec les autres compo-
santes culturelles, politiques et économiques
du Royaume". 

La souveraineté du Royaume sur les pro-

vinces sahariennes a été exercée sous le
règne de plusieurs dynasties marocaines, a-
t-elle noté, soulignant que "le Sahara est bel
et bien marocain par la légitimité de la "Béïa"
et la force d'un référentiel historique dont il
faut nécessairement tenir compte pour
mieux appréhender notre cause". 

Elle a signalé que le colonialisme a usé
de tous les moyens, subterfuges et mani-
gances pour "amputer nos territoires", alors
que les sultans et rois du Maroc ont
constamment défendu l’intégrité territoriale
du pays et œuvré au développement des
provinces sahariennes, affirmant que Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI place ces pro-
vinces au cœur du projet de régionalisation
avancée. 

 Le Royaume, sous le leadership de Sa
Majesté le Roi, ne cesse de conforter sa sou-
veraineté sur les provinces du Sud, à la fa-
veur du soutien international croissant en
faveur de la marocanité du Sahara, a-t-elle
conclu.

 Cette rencontre a été marquée par la
présence d'éminents historiens, chercheurs
et académiciens, outre des acteurs de la so-
ciété civile. 

L'ONU Femmes salue l'engagement du Maroc
en matière de promotion de l'égalité des sexes
La représentante d'ONU

Femmes au Maroc, Leila
Rhiwi, a salué, vendredi,

l'engagement du Royaume en fa-
veur de la consécration de l'éga-
lité des sexes et de la lutte contre
toutes les formes de discrimina-
tion à l'égard des femmes et des
filles. 

S'exprimant lors d'une jour-
née d'étude organisée par la
Chambre des représentants à
l'occasion de la Journée interna-
tionale des femmes sous le thème
"Code de la famille et prérequis
pour l'égalité", Mme Rhiwi a sou-
ligné que cet engagement se ma-

nifeste par une série de réformes
constitutionnelles, législatives et
politiques, soutenant que l'adhé-
sion du Maroc au Protocole fa-
cultatif  à la Convention sur
l'élimination de toutes les formes
de discrimination à l'égard des
femmes en est une autre preuve. 

Elle a mis l'accent sur l'impor-
tance de la reconstitution par la
Chambre des représentants du
groupe thématique temporaire
sur l'égalité et la parité, saluant la
coopération entre la Chambre et
l'organisation onusienne, en par-
ticulier en matière d'analyse des
lois et référentiels sur les mesures

de création d'un groupe de travail
permanent sur l'égalité des sexes
et de plaidoyer. 

Elle a réitéré l'engagement
d'ONU Femmes à soutenir les
initiatives de la Chambre visant à
promouvoir les droits des
femmes et l'égalité des sexes, qua-
lifiant cette journée d'étude d'op-
portunité propice pour l'échange
d'idées et des propositions. 

De son côté, la présidente du
groupe thématique sur l'égalité et
la parité, Najwa Koukouss, a in-
diqué que la célébration de la
Journée internationale des
femmes est l'occasion de dresser

le bilan des progrès réalisés au
profit des femmes du monde,
d'évaluer et de débattre des poli-
tiques dédiées aux femmes et
d’œuvrer à l'élaboration de plans
et de stratégies pour améliorer
leurs conditions et préserver leurs
droits. 

Cette journée d'étude inter-
vient dans le cadre du plan d'ac-
tion établi par le groupe
thématique dans sa nouvelle
configuration, qui place la ques-
tion de l'égalité des sexes en tête
de ses priorités, en particulier le
Code de la famille "qui encadre la
vie avant, pendant et après le ma-

riage", a-t-elle poursuivi, saluant
le travail accompli par les diverses
instances, conformément aux
Hautes Orientations Royales. 

La célébration de la Journée
internationale des femmes est
non seulement l'occasion de re-
nouveler le débat sociétal sur les
questions relatives aux femmes et
leur autonomisation, mais aussi
d'évaluer les politiques publiques
concernant leur insertion et l'éli-
mination de toutes les formes de
discrimination à leur égard et de
mesurer l'efficacité des textes ju-
ridiques dans l'opération de chan-
gements dans la culture sociétale. 
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Le chef  présumé du clan Yoda, un des prin-
cipaux gangs de la drogue à Marseille accusé
d'être à l'origine d'une sanglante guerre du

narcotrafic dans la deuxième ville de France, a été
interpellé vendredi au Maroc.

"Un des plus grands narcotrafiquants marseil-
lais a été arrêté au Maroc. Bravo aux policiers qui
poursuivent sans relâche le combat contre le trafic
de drogue", a écrit le ministre de l'Intérieur, Gérald
Darmanin, sur X, confirmant une information du
journal Le Parisien.  "Un grand coup est porté au-
jourd'hui au narcobanditisme grâce à notre coopé-
ration avec les autorités marocaines, que je
remercie", a ajouté le ministre. 

Le procureur de la République de Marseille,
Nicolas Bessone, a confirmé à l'AFP l'arrestation
à Casablanca de Félix Bingui, 33 ans.  Il faisait l'ob-
jet d'un mandat d'arrêt d'un juge d'instruction mar-
seillais pour "importation de stupéfiants en bande
organisée, transport, détention, acquisition, cession
de stupéfiants, association de malfaiteurs (...) blan-
chiment et non justification de ressources", a pré-
cisé le parquet dans un communiqué. 

"Cette arrestation est le fruit d'une remarquable
coopération des autorités marocaines qui ont pro-
cédé à son interpellation et du travail minutieux et
sans relâche de l'Office français antistupéfiants, de
la brigade des fugitifs de l'Office central de lutte
contre le crime organisé et de la police judiciaire
de Marseille", poursuit le parquet.

 La Direction générale de la sûreté nationale
(DGSN) a, de son côté, indiqué dans un commu-
niqué cité par la MAP qu'un "ressortissant français
faisant l'objet d'un mandat d'arrêt international
émis par les autorités françaises pour des affaires
liées à la constitution de réseaux criminels s'activant
dans le trafic international de drogues" avait été in-
terpellé après une opération "visant à repérer et lo-
caliser tous les endroits où le prévenu pouvait
trouver refuge dans plusieurs villes marocaines". 

"Le suspect a été placé en garde à vue avant
d'être présenté samedi matin devant le parquet

compétent à Casablanca, dans le cadre de la pro-
cédure d'extradition", selon le communiqué, qui
n'indique pas combien de temps pourrait durer
cette procédure.  Une guerre de territoire pour le
contrôle des juteux points de deal --jusqu'à 80.000
euros de chiffre d'affaires quotidien pour certains-
- entre le clan Yoda et un groupe rival baptisé "DZ
Mafia" a ensanglanté Marseille, notamment l'an
dernier.  Avec 49 personnes tuées, dont quatre vic-
times collatérales, et 123 blessées, dans les vio-
lences liées au trafic de drogue, 2023 fut l'année la
plus meurtrière à Marseille. 

Quelque 35 de ces "narchomicides" étaient di-
rectement liés à ces rivalités entre deux clans, avait
indiqué en janvier Pascal Bonnet, adjoint à la police
judiciaire dans le sud de la France. 

Les principaux magistrats de Marseille avaient
d'ailleurs lancé un cri d'alarme plus tôt dans la se-
maine, devant la commission sénatoriale d'enquête

dédiée à la lutte contre le trafic de drogues.
 "Le narcobanditisme agit à Marseille comme

une sorte de gangrène qui abime le tissu social",
avait lancé le président du tribunal judiciaire de
Marseille, Olivier Leurent, notant une guerre "asy-
métrique" entre l'Etat et ces clans puissants et ap-
pelant à un "plan Marshall pour combattre cette
criminalité. Bingui, selon une source proche de
l'enquête, est né dans le Gard mais a fait toute sa
"carrière" dans le trafic à Marseille. 

Avec l'arrestation de Bingui, 19 "individus très
recherchés" pour leur rôle important dans le trafic
de drogue à Marseille ont été interpellés dont cer-
tains à l'étranger, selon des chiffres de la préfecture
de police des Bouches-du-Rhône. Une autre figure
du narcobanditisme marseillais, Karim Harrat dit
"Rantanplan", recherché pour une série d'homi-
cides en bande organisée, a ainsi été extradé du
Maroc vers la France début 2023.

LIBÉRATION   LUNDI 11 MARS 2024

Le chef présumé d'un des principaux gangs
de narcotrafic marseillais arrêté au Maroc
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La protection des femmes de la cyberviolence au centre d’un colloque à Rabat
La Cour d’appel de Rabat a organisé,

vendredi, un colloque à l’occasion de
la célébration de la Journée interna-

tionale des droits des femmes, placé sous le
thème “La protection de la femme de la
violence dans l’espace numérique : De mul-
tiples approches”.  Ce colloque, initié éga-
lement par le bureau régional de l’Amicale
Hassania des magistrats de Rabat, en par-
tenariat avec la Présidence du Ministère pu-
blic, a pour but de mettre la lumière sur la
recrudescence des formes de la cybervio-
lence contre les femmes, dans le contexte
du développement du numérique et de
l’engouement grandissant pour les réseaux
sociaux.  A cet égard, le premier président
de la Cour d’appel de Rabat, El Mostafa
Larhzal, a indiqué que ce colloque est axé
sur les mesures de protection des femmes
de la violence psychologique générée dans
l’espace numérique, notant que cette vio-
lence prend plusieurs formes, dont le pira-
tage des comptes et l’accès à des
discussions privées sans autorisation. 

Ce genre d’agissements a des répercus-

sions négatives sur le plan psychologique et
cause différentes formes de dommages
pour les victimes, a-t-il souligné, relevant
aussi que les femmes hésitent à dénoncer
les crimes numériques commis contre elles,
car elles appréhendent la réaction de la so-
ciété et de la famille.  Après avoir passé en
revue les différents impacts négatifs de ce
phénomène sur les femmes victimes, M.
Larhzal a appelé à associer notamment les
départements gouvernementaux et la so-
ciété civile aux efforts de sensibilisation
contre la violence numérique, en vue d’ap-
porter plus de garanties pour la protection
des femmes. 

Il a également mis l’accent sur la néces-
sité de simplifier les procédures légales pour
encourager les femmes à porter plainte
contre les crimes numériques dont elles
font l’objet, en plus d’organiser des sessions
de formation au profit des magistrats et des
services concernés, afin de mieux com-
prendre l’univers numérique. 

De son côté, le procureur général du
Roi près la Cour d’appel de Rabat, Abdela-

ziz Raji, a souligné que l’espace numérique,
malgré ses bienfaits en matière de commu-
nication et de participation à la vie publique,
peut constituer une source de menace et de
discrimination contre les femmes, à travers
les comportements ou agissements d’une
personne ou d’un groupe de personnes.

 Cette question concerne toutes les
franges de la société et représente l’un des
grands problèmes et sources d’inquiétude
pour les femmes, compte tenu de la hausse
vertigineuse du nombre des cas, induite par
la généralisation de l’utilisation “irrespon-
sable” de ces plateformes numériques, a-t-
il dit.  M. Raji a plaidé, dans ce cadre, pour
la conjugaison des efforts visant à protéger
les femmes de cette forme de violence et
l’élaboration d’une stratégie détaillée pour
lutter contre ce phénomène, insistant sur la
nécessaire participation de l’ensemble des
acteurs concernés pour sensibiliser au dan-
ger de l’utilisation non sécurisée des réseaux
sociaux, ainsi que sur l’importance de re-
courir aux nouvelles technologies pour dé-
tecter ce genre de crimes. 

Pour sa part, le représentant de la Pré-
sidence du Ministère public, Mohamed
Chabib, a affirmé que la protection des
femmes s’inscrit dans la stratégie de cette
institution, conformément à son rôle
constitutionnel en matière de protection
des droits et des libertés et aux priorités de
la politique pénale du Maroc.  A cet effet,
la Présidence du Ministère public veille au
suivi de l’action des parquets dans ce do-
maine, en particulier en ce qui concerne la
facilitation de l’accès des femmes victimes
de violences à la protection judiciaire, a-t-il
précisé, citant les nombreuses circulaires
adressées dans ce sens aux parquets.

 Le président du bureau régional de
l’Amicale Hassania des magistrats de Rabat,
Mohamed Chendid, a, quant à lui, fait re-
marquer que si la numérisation est devenue
un levier essentiel du développement, contri-
buant à l’accès des catégories vulnérables aux
services sociaux et au savoir, elle a aussi in-
duit une menace pour la santé psychologique
et la sécurité de nombreuses personnes, en
particulier les femmes et les filles. 
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La Fondation Mohammed
VI pour la Réinsertion
des détenus a rendu hom-

mage, vendredi à Fès, à un
groupe de femmes actives dans
le domaine de la réinsertion des
détenus dans la région de Fès-
Meknès. 

Cette rencontre, organisée
en partenariat avec la wilaya de
la région Fès-Meknès à l'occa-
sion de la Journée internationale
de la femme, a été marquée par
la remise des prix à un certain
nombre de bénéficiaires du pro-
gramme d'autonomisation éco-
nomique des femmes, ainsi que
par la distribution des projets
générateurs de revenus aux bé-
néficiaires et des présents sym-
boliques au profit des détenues
des établissements pénitentiaires
"Bourkaiz" à Fès et "Toulal" à
Meknès.

 Le programme de la ren-
contre comprenait également
des témoignages de plusieurs
bénéficiaires du programme
d'autonomisation économique
des femmes dans le cadre de la
stratégie intégrée de réinsertion
socioprofessionnelle mise en
œuvre par la Fondation Mo-
hammed VI pour la Réinsertion
des détenus, en partenariat avec
d'autres acteurs.

 S'exprimant à cette occa-
sion, le wali de la région Fès-
Meknès, gouverneur de la

préfecture de Fès, Saïd Zniber,
a souligné que Sa Majesté le
Roi Mohammed VI ne cesse
d'accorder à la question de
l'émancipation de la femme
une attention toute particulière
en veillant à lui donner la place
qui lui revient en tant qu'élé-
ment majeur et actif  dans le
développement du pays. 

Dans un discours lu en son
nom par le secrétaire général de
la wilaya, Abdeslam Frindo, le
responsable a indiqué que la cé-
lébration par la Fondation Mo-
hammed VI pour la Réinsertion
des détenus de la Journée inter-
nationale de la femme constitue
une consécration de la stratégie
tracée par SM le Roi Moham-
med VI pour la Fondation, et de
la vision éclairée du Souverain
visant à consacrer l’État de droit
et promouvoir une culture de
solidarité, d'entraide et de syner-
gie entre toutes les composantes
de la société. 

Dans ce contexte, il a passé
en revue les programmes gou-
vernementaux visant à amélio-
rer la condition des femmes en
général et des détenues ou
celles se trouvant dans une si-
tuation difficile ou de précarité,
en particulier, afin de faire pro-
gresser leurs droits écono-
miques et sociaux à travers des
mesures économiques, leur ré-
insertion sociale et leur autono-

misation, l'objectif  étant de leur
garantir une vie décente. 

De son côté, le coordonna-
teur de la Fondation Moham-
med VI pour la Réinsertion des
détenus, Abdelouahed Jamali
Idrissi, a affirmé que la Fonda-
tion vise à faire de la prison un
lieu de réinsertion sociale. 

Dans le même ordre d'idées,
il a mis l'accent sur les efforts
déployés par la Fondation au bé-
néfice des détenus libérés, no-
tamment en ce qui concerne
leur réinsertion et leur accompa-
gnement. 

De son côté, Sanaa Az-
riouel, chargée de la communi-
cation, de la coopération

internationale et des partena-
riats à la Fondation Moham-
med VI pour la Réinsertion des
détenus, a indiqué, dans une
déclaration à la MAP, que cette
réunion intervient en confor-
mité avec la noble stratégie tra-
cée par SM le Roi Mohammed
VI pour la Fondation et qui
vise la mise en œuvre d'un plan
d'action ambitieux ayant pour
finalité la réinsertion et l'ac-
compagnement des détenus et
détenues. 

Mme Azriouel a indiqué
qu'au cours des deux derniers
jours, l'établissement a organisé
des campagnes médicales au
sein des établissements péniten-

tiaires, au profit des détenus
concernés, avec une opération
de distribution des médica-
ments. 

Elle a ajouté que les détenus
des prisons locales "Bourkaiz" à
Fès, "Toulal" à Meknès et "Ain
Sbaa-Oukacha" ont bénéficié
d'une opération de remise de
présents qui devra contribuer à
consolider leur lien avec le tissu
social et renforcer leur senti-
ment de dignité. 

Cette réunion s'est déroulée
en présence de représentants
des services décentralisés et du
Programme des Nations unies
pour le développement, ainsi
que du pouvoir judiciaire. 

Hommage à plusieurs femmes actives dans
le domaine de la réinsertion des détenus

Ouverture à El Menzel d'un centre d'écoute et
d'orientation pour femmes victimes de violence
Un centre d'écoute et d'orienta-

tion pour femmes victimes de
violence a ouvert ses portes à

El Menzel, province de Sefrou, réalisé

dans le cadre de l'Initiative Nationale
pour le Développement Humain
(INDH).  Ce centre, inauguré vendredi
à l'occasion de la Journée internationale

de la femme en présence de nom-
breuses personnalités et des autorités
locales, a été créé en partenariat avec le
ministère de la Solidarité, de l'Insertion
sociale et de la Famille, l’Entraide natio-
nale et l'Association de gestion du cen-
tre multidisciplinaire des femmes en
situation de précarité. 

Il comprend de nombreux services au
profit des femmes bénéficiaires, notam-
ment l'accueil et l'écoute des femmes et
des filles victimes de violences, outre le
soutien en santé psychologique, juridique
et l’accompagnement des victimes violen-
tées. 

Dans une déclaration à la MAP, Hay-
tam Rhioui de l’Entraide nationale à Se-
frou, a souligné que ce projet qui
concerne les femmes et les filles victimes
de violence, est le fruit d'une coopération
entre l'INDH et la Commune d'El Men-
zel, ainsi que la délégation provinciale de
l’Entraide nationale à Sefrou.  Cette

structure sociale vise à accompagner les
femmes et filles victimes de violence et
contribuer à l'amélioration de la situation
des femmes, outre l’étude du phénomène
de violence, ses formes et ses manifesta-
tions dans la ville, a-t-il ajouté. 

Il a aussi fait part de l'autonomisation
économique des femmes porteuses de
projets pour leur permettre de réaliser la
stabilité financière et de gérer leur vie de
manière indépendante, notant que les sta-
tistiques indiquent que la plupart des
femmes exposées à la violence souffrent
de précarité économique. 

Il a, par la même occasion, passé en
revue les efforts déployés par l’Entraide
nationale notamment dans le développe-
ment des capacités des femmes dans les
domaines de la couture, de la cuisine et
de la coiffure, tout en soulignant la néces-
sité de la conjugaison des efforts de
toutes les parties prenantes pour amélio-
rer la condition de la femme.  
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La province d'Azilal a abrité,
jeudi, la 5ème et dernière

étape des consultations régionales
sur l'investissement, avec la parti-
cipation d’un parterre d'acteurs
du secteur privé et de l’écosys-
tème entrepreneurial de la pro-
vince. 

Organisées en prélude au
Forum de l’investissement "In-
vestir au Cœur du Maroc" qui se
tiendra le mois de mai prochain
sous l’égide du ministère de l’In-
vestissement, de la Convergence
et de l'Évaluation des politiques
publiques et de la Wilaya de la ré-
gion Béni Mellal-Khénifra, cette
dernière étape des consultations
régionales sur l'investissement est
une occasion pour s'attarder sur

les enjeux de développement des
investissements privés et en dres-
ser le bilan au niveau de la pro-
vince montagneuse d'Azilal. 

Intervenant à cette occasion,
le gouverneur de la province
d’Azilal, M’hamed Atfaoui a ap-
pelé l’ensemble des acteurs de la
province à apporter leurs contri-
butions pour l’enrichissement du
dialogue régional sur l’investisse-
ment, rappelant l'impératif  que
ces interventions soient tournées
vers la mise en valeur des diffé-
rentes potentialités de la province
d’Azilal. 

Il s’agit de promouvoir les po-
tentialités de la province et de ré-
véler les différents défis se
rapportant à son développement

notamment, la question des pro-
cédures et de la simplification des
formalités afférentes à l’investis-
sement dans le but d’accompa-
gner la province dans son essor et
de lui permettre de s'ériger en
pôle attractif  pour les investis-
seurs. De son côté, le directeur du
CRI par intérim, Adil Azmi, a
salué l'apport des différents inter-
venants et professionnels à ce dia-
logue qui est de nature à identifier
les vraies contraintes handicapant
l’investissement dans la région,
mais également pour proposer,
concevoir et implémenter des me-
sures concrètes et efficaces pour
surmonter ces contraintes. 

Le dialogue régional sur l’in-
vestissement s’étalera sur une pé-

riode de deux mois, au cours des-
quels 14 journées axées autour de
4 catégories de rencontres seront
organisées, la première, dédiée au
climat des affaires, la deuxième
mettra le cap sur les provinces de
la région, la 3ème sera focalisée
sur les 4F de l’investissement
(Foncier, Financement, Forma-
tion et Fiscalité), tandis que la
4ème journée sera intitulée "au
cœur des filières", centrée, notam-
ment, sur l’exploration des poten-
tialités de la région dans les
secteurs stratégiques afin de pro-
poser les recommandations per-
mettant de promouvoir ces
secteurs et assurer leur dévelop-
pement et leur intégration au ni-
veau régional.

   

Azilal abrite la dernière étape des 
consultations régionales sur l'investissement

Le dirham 
s'apprécie de 0,84%
face au dollar 

 Le dirham s'est apprécié de
0,84% face au dollar américain et
de 0,31% vis-à-vis de l'euro du-
rant la période du 29 février au
6 mars, selon Bank Al-Maghrib
(BAM). Au cours de cette pé-
riode, aucune opération d'adju-
dication n'a été réalisée sur le
marché des changes, indique
BAM dans son récent bulletin
hebdomadaire. 

Les avoirs officiels de réserve
se sont établis à 361,5 milliards
de dirhams (MMDH) au 1er
mars, en hausse de 0,9% d'une
semaine à l'autre et de 8,6% en
glissement annuel. Quant aux in-
terventions de BAM, elles se
sont établies, en moyenne quoti-
dienne, à 126,4 MMDH, dont
45,5 MMDH sous forme
d'avances à 7 jours, 52,9 MMDH
de pensions livrées à long terme
et 28,1 MMDH de prêts garan-
tis. Sur le marché interbancaire,
le volume quotidien moyen des
échanges s'est établi à 1,9
MMDH et le taux interbancaire
s’est situé à 3% en moyenne. 

Lors de l'appel d'offres du 6
mars (date de valeur le 7 mars),
la Banque a injecté un montant
de 40,8 MMDH sous forme
d'avances à 7 jours. Sur le mar-
ché boursier, le MASI s'est dé-
précié de 1,5% ramenant sa
performance depuis le début de
l'année à 7%. Cette évolution
hebdomadaire traduit principa-
lement les diminutions indices
des secteurs des banques de
3,2%, des bâtiments et maté-
riaux de construction de 1,1% et
des sociétés de placement im-
mobilier de 1,4%. A l'inverse, les
secteurs de l'immobilier et des
matériels, logiciels et services in-
formatiques ont progressé de
10,3% et de 0,7% respective-
ment. Pour ce qui est du volume
hebdomadaire des échanges, il
est passé, d'une semaine à l'autre,
de 942,4 millions de dirhams à
1,3 MMDH, réalisé principale-
ment sur le marché central ac-
tions. 

Le ministère de l’Investissement, de la
Convergence et de l’Évaluation des poli-

tiques publiques (MICEPP) et la Confédéra-
tion Générale des Entreprises du Maroc
(CGEM) ont tenu, vendredi à Casablanca,
une réunion de concertation dans le cadre de
l’étude de l’alignement stratégique des Centres
Régionaux d’Investissement (CRI), menée par
le MICEPP. 

Cette réunion à laquelle ont assisté les
CGEM Régions, les Fédérations et les Com-
missions de la CGEM, représente une pre-

mière étape d'une série de rencontres entre le
MICEPP et la CGEM, indique un communi-
qué de la CGEM. Elle a pour but d'assurer la
convergence et de coconstruire des solutions
pragmatiques qui permettront d’enrichir
l'étude susmentionnée en tenant compte, no-
tamment des spécificités régionales, ajoute la
même source, notant que le secteur privé
étant au cœur de cette politique, son concours
est essentiel afin de réussir ce chantier. 

Un nouveau palier de la réforme des CRI
est en cours dans le cadre du renforcement

du rôle stratégique des CRI en tant que faci-
litateurs et catalyseurs de l’investissement au
niveau territorial, conformément aux Hautes
Orientations de Sa Majesté Le Roi Moham-
med VI, qui a appelé les CRI à superviser l’in-
tégralité du processus d’investissement et à en
accroître l’efficience.  

Ce nouveau palier de réforme vise à défi-
nir le nouveau positionnement des CRI et à
décliner leur feuille de route, tout en capitali-
sant sur les acquis réalisés dans le cadre de la
loi 47-18.

MICEPP-CGEM: réunion de concertation pour
l'étude de l’alignement stratégique des CRI
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Le tissu industriel de la pro-
vince de Safi vient d’être
renforcé avec l’inaugura-

tion, vendredi dans la commune
territoriale de Sidi Tiji (province
de Safi), d’une unité industrielle,
la première du genre au Maroc,
spécialisée dans la fabrication de
plaques de plâtre utilisées dans la
construction de bâtiments. D’un
investissement total de 350 mil-
lions de DH, cette unité réalisée
sur une superficie totale de 8 ha,
est spécialisée dans la fabrication
de plaques de plâtre, du plâtre et
de mortiers de plâtres.  

Faisant usage des technolo-
gies les plus sophistiquées et mo-
dernes en la matière, cette usine
assure une capacité de production
de 20 millions de m2 de plaques
de plâtre par an, 660.000 tonnes
de plâtre et 180.000 tonnes de
mortiers de plâtre, outre la garan-
tie de 450 emplois, dont 150 di-
rects et 300 indirects.  

La cérémonie d’inauguration
de cette unité industrielle a été re-
haussée par la présence notam-
ment, du gouverneur de la
province, Lahoucine Chaynane,
du directeur des activités indus-
trielles diverses au ministère de
l’industrie et du Commerce, des
chefs des services extérieurs, des
élus et d’autres personnalités.
 Dans une allocution de circons-
tance, M. Chaynane s’est félicité

de l’inauguration de cette unité in-
dustrielle ultramoderne qui vient
conforter la dynamique écono-
mique et industrielle que connait
la province de Safi, mettant en
exergue les potentialités impor-
tantes et le potentiel énorme que
recèle la province en matière de
gypse à même de lui permettre de
mieux se positionner à l’échelle
nationale dans ce domaine.  

Après avoir mis en avant l’en-
gouement que connait la filière du
plâtre en raison de la dynamique
urbanistique et de l’évolution que
connait le secteur de la construc-
tion et du bâtiment au niveau de
Safi et de l’ensemble de la région,
sans oublier la possibilité d’orien-
ter une part importante de la pro-
duction vers les marchés
étrangers, M. Chaynane a fait part
de l’ambition de la Cité des
Océans de devenir la capitale de
l’industrie du plâtre à l’échelle
continentale.  

Le gouverneur a, en outre,
passé en revue une série de pro-
jets de développement structu-
rants, notamment dans le
domaine de l’infrastructure rou-
tière à même de promouvoir da-
vantage l’attractivité industrielle
de la province, réitérant l’engage-
ment continu des autorités pro-
vinciales à encourager
l’investissement et à accompagner
les porteurs de projets, à travers

notamment la facilitation des pro-
cédures administratives et des me-
sures procédurales et ce, en
application des Hautes Instruc-
tions de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI.  

De son côté, Taoufik Rbiai,
directeur des activités industrielles
diverses au ministère de l’Indus-
trie et du Commerce, a indiqué
que ce nouveau projet s’aligne
parfaitement avec les orientations
stratégiques du gouvernement vi-
sant à renforcer la souveraineté
industrielle, sous la conduite éclai-
rée de Sa Majesté le Roi Moham-

med VI.  "Cette unité industrielle
aura à privilégier la production lo-
cale, en réduisant le recours aux
importations et en promouvant
les exportations, notamment vers
l’Afrique", a-t-il ajouté, notant
que ce nouveau projet symbolise
l’aboutissement d’une vision au-
dacieuse visant à compléter la
chaine de production relative au
secteur du plâtre.  

De l’avis de ce responsable, ce
projet matérialise l'engagement
du Maroc envers la mise en place
d’une industrie nationale souve-
raine et compétitive. Cette unité

industrielle servira donc de loco-
motive pour le secteur des
plaques en plâtre, dont les besoins
des professionnels de la construc-
tion au Maroc sont satisfaits par
les importations, a-t-il dit. "Cet in-
vestissement n'est pas unique-
ment un projet de la société
Damane Gypsum, mais un projet
national dont les fruits seront ré-
coltés à la fois sur la scène natio-
nale, via la satisfaction du besoin
local et l’encouragement de l’in-
vestissement, et au niveau conti-
nental, à travers le
positionnement du Maroc sur le
marché africain", s’est-il félicité.  

Hamid Damane, directeur gé-
néral de "Daman Gypsum", a
donné, quant à lui, un aperçu dé-
taillé sur ce projet phare et ses
contributions en matière de pro-
motion de la production locale et
nationale de plâtre, avec un focus
sur les multiples opportunités de
développer ses exportations vers
des marchés étrangers promet-
teurs.  Après avoir mis en avant
les énormes potentialités et op-
portunités qu’offre la province de
Safi en termes d’évolution de
cette industrie, il a fait part de sa
profonde gratitude aux autorités
provinciales pour l’appui et l’ac-
compagnement, notamment en
matière de facilitation de l’acte
d’investir et des procédures y af-
férentes. 
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L'Association "Damane", née de
l’initiative de cadres marocains

vivant en Suisse, a lancé un pro-
gramme pour soutenir les porteurs
de projets de développement au
Maroc et en Afrique, à l'occasion de
sa conférence annuelle tenue, ven-
dredi à Genève, sous le thème "Ins-
pirer le changement dans
l'entrepreneuriat et la société". "Da-
mane" rassemble un réseau engagé
d’investisseurs et d’experts maro-
cains de Suisse et du monde entier,
unis dans leur détermination à favo-
riser le développement socio-écono-
mique du Maroc et de l’Afrique par
le biais de projets concrets à fort im-
pact. 

L'idée est le fruit d’une ambition
commune de soutenir et de valoriser
les projets entrepreneuriaux au
Maroc et en Afrique, avec une atten-
tion spéciale pour les initiatives por-

tées par ou pour les femmes et par
les Marocains de la diaspora, a expli-
qué la présidente de l'Association,
Ichrak Bennani. Ce cadre associatif
est mobilisé pour travailler sur des
axes intégrés au service de la dyna-
mique de développement au Maroc,
allant de la fourniture de conseils à la
formation des compétences, en pas-
sant par le réseautage et le finance-
ment innovant, jusqu'à la promotion
de l'entrepreneuriat féminin et le ren-
forcement des partenariats straté-
giques," a précisé Mme Bennani. 

Les membres du comité de l'as-
sociation ont souligné l'importante
de promouvoir l’entrepreneuriat du-
rable, dans le but de contribuer au
développement global et de partici-
per à la construction d'un tissu social
plus fort, en mettant l'accent sur l'au-
tonomisation des femmes. "Da-
mane" œuvre aussi à la conception

de programmes de formation ciblés
visant à développer les compétences
et les connaissances de base parmi
les jeunes, tout en veillant à la dura-
bilité environnementale en soutenant
les pratiques écologiquement res-
ponsables. 

L'aspect culturel n'est pas en
reste, puisque l'Association organise
plusieurs activités qui participent à la
valorisation de la richesse culturelle
marocaine, tant à l'intérieur qu'à l'ex-
térieur du Royaume. 

À l'occasion de cette conférence
annuelle, "Damane" et l'Association
Professionnelle pour l’Entrepreneu-
riat Féminin, présidée par Rachida
Bouzit El Mernissi, ont signé un ac-
cord de partenariat en vue de colla-
borer pour accompagner les porteurs
de projets, notamment ceux contri-
buant à l'autonomisation des
femmes.   

"Damane" mobilise des experts pour accompagner
les entrepreneurs au Maroc et en Afrique

Inauguration à Safi d'une unité industrielle 
spécialisée dans la fabrication de plaques de plâtre
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12 L    LIBÉRATION LUNDI 11 MARS 2024

La création de la Ligue des
femmes écrivaines africaines,
le 9 mars 2023 à Rabat, Ville

de lumières, capitale des cultures du
Royaume du Maroc, a marqué un
tournant dans la vie culturelle du
Maroc et de l'Afrique.

Puisque le 9 mars coïncide avec
la célébration de la Journée interna-
tionale de la femme,  la Ligue doit
de reconnaître les acquis humains,
politiques, économiques, culturels et
sociaux réalisés, afin de permettre
efficacement à toutes les femmes du
monde de plaider en faveur de la
production culturelle en tant que
facteur essentiel de renforcement
des ponts, c’est alors que cette date
est vénérée car nous croyons en
cette Ligue africaine et sa culture qui
est le facteur fondamental du déve-
loppement des pays africains.

L'action culturelle des femmes,
dans son pluralisme d'affiliation, de
sources, de différentes références et
de domaines de créativité, est véri-
tablement un espace créatif  qualita-
tif  qui mérite de mobiliser ses
énergies créatrices et de les fondre
dans un cadre culturel qui défend la
liberté et l'indépendance de la pro-
duction culturelle dans divers do-
maines d'expression et recherche les
droits, l'égalité et la justice sociale et
culturelle.

Rappelant ce fait, l'action cultu-
relle au sein de la Ligue constitue
une passerelle nécessaire pour une
ouverture sérieuse au corps culturel
africain dans sa diversité, sa richesse
et œuvrer à l'investir dans le renfor-
cement des relations de coopération
Sud-Sud et le renforcement des liens
géographiques, historiques et cultu-
rels, ce qui contribuerait au progrès
des sociétés africaines et à la conso-
lidation des relations, à la diplomatie
culturelle, économique et à l'établis-
sement de multiples formes de par-
tenariats dans divers domaines de la
coopération et du développement,
basés sur un travail d'organisation
civile ciblé et stratégique.

Le lancement du projet de la
Ligue des femmes écrivaines afri-
caines dans le cadre de cette vision
n’est pas un événement fortuit, mais
s’intègre dans un grand dynamisme
connu de notre pays et des pays afri-
cains qui aspirent au progrès, à la li-

bération et au développement socié-
tal dans tous les domaines de la vie. 

On doit mettre l'accent sur la vo-
lonté Royale dans l'orientation stra-
tégique vers les pays africains afin
d'en poser les bases. La coopération
durable à plusieurs niveaux
concerne les projets économiques,
énergétiques, les équipements rou-
tiers, etc. Ce sont des projets qui
cherchent à parvenir au développe-
ment durable, à faire de l'Afrique un
continent qui jouit de la stabilité et
du développement et qui est capable
de mobiliser son potentiel humain et
matériel pour parvenir au bien-être
et à l’intégration sur une base ga-
gnant-gagnant.

Cette orientation vers l'Afrique,
l'importance stratégique accordée à
l'interface atlantique comme do-
maine vital, prospectif  d'ouverture
et de structuration de l'espace côtier
compte tenu de son importance
stratégique économique, politique et
diplomatique, ainsi que le rappro-
chement des relations géopolitiques,
permettront  de donner une forte
impulsion au développement de la
côte atlantique et à l'ouverture aux
pays d'Amérique du Sud et faire de
cet espace un champ d'intégration
économique et diplomatique avec
une diplomatie culturelle.

Au sein de la Ligue des femmes

écrivaines du Maroc et du bureau
permanent d'Afrique, l'importance
est de réaliser des objectifs vitaux et
cruciaux qui concernent l'avenir des
pays africains et leurs générations.
Elle représente aussi un titre mar-
quant pour le renforcement des liens
culturels participatifs, afin d’investir
dans ses productions et expressions
matérielles et immatérielles qui est
véritablement l'un des facteurs déci-
sifs. Nous considérons que la com-
munication créative des femmes,
dans ses différents domaines d'ex-
pression intellectuelle, cognitive,
scientifique et artistique,   représente
un élément intégral du dynamisme
de la coopération Sud-Sud et de la
réalisation du développement com-
munautaire. 

Elle emploie une utilisation pro-
ductive du facteur culturel dans ce
processus de développement et
œuvre réellement dans ce domaine
dont regorge notre continent afri-
cain, dans un monde qui connaît des
changements rapides, des évolutions
environnementales, sanitaires et so-
ciétales nécessitant une mobilisation
vigilante des ressources matérielles
et humaines, l'établissement de par-
tenariats durables, l'établissement
des bases d'une vie décente, vivre,
fixer des priorités et garantir les
droits économiques, sociaux et cul-

turels afin d’assurer la coexistence
dans un esprit d’égalité, de justice so-
ciale et de parité entre les rivages, les
continents et les océans.

Le pari de la Ligue des femmes
écrivaines d’Afrique,  qu’elle célèbre
le 9 mars et en fait la Journée de
l’écrivain africain, est de souligner le
rôle pionnier qu’elle joue dans la so-
ciété à travers un travail culturel sé-
rieux et ciblé qui contribue
directement ou indirectement dans
la sensibilisation aux droits, aux li-
bertés et pour faire de la ligue une
plateforme culturelle qualitative
pour réaliser des échanges, et être ca-
pable de mobiliser les capacités créa-
trices des femmes dans divers pays
africains, quelles que soient leurs
langues et leurs affiliations, dans un
cadre participatif, coopératif  et or-
ganisé.

L'objectif  ultime est de faire en-
tendre la voix de l'écrivaine et intel-
lectuelle africaine pour l'intégrer
dans le processus de développement
économique, culturel, diplomatique
et autre, et dans ce processus, de
faire de l'écriture créative un véhicule
de plaidoyer pour les questions so-
ciétales, notamment les problèmes
des femmes africaines, en exigeant
l'effectivité des droits de l'Homme,
l'égalité, l'égalité des chances, la jus-
tice sociale et la solidarité.
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la Journée des écrivaines africaines
La ligue appelle au renforcement de la participation 
culturelle africaine en langue féminine
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Bouil lon de culture

Art & culture

La cérémonie de remise de la 3ème
édition du Prix "Moubdiaat" (créa-

trices) s’est déroulée, vendredi au Théâ-
tre Mohammed V de Rabat, en présence
de plusieurs personnalités des mondes
de l’art et de la culture.

 Lors de cette cérémonie, les lau-
réates des trois catégories "pratique d'un
instrument musical", "Slam-Rap" et "ex-
pression corporelle" ont ainsi été dévoi-
lées.  Les trois premières places dans la
catégorie "slam-rap" sont revenues res-
pectivement à Ahlam El Amrani Alaoui,
Oumaima Belhaj et Yasmine Taleb. 

Dans la catégorie "expression cor-
porelle", Lamia Chikhi a raflé la pre-

mière place, Chorouq Bouyaini la
deuxième et Wissal Dahi la troisième. 

La première, deuxième et troisième
place dans la catégorie "pratique d'un
instrument musical" ont été attribuées
respectivement à Habiba Riahi, Qamar
Bouchaara et Oumaima El Harim.

 Le jury de cette édition, placée sous
le Haut Patronage de SM le Roi Mo-
hammed VI, était composé du rappeur
et producteur Taoufik Hazeb, sur-
nommé Don Bigg, du rappeur Mehdi
Sbaii, surnommé K-Libre, du professeur
de danse moderne Zakaria Bennane et
de la professeur de musique et membre
de l'Orchestre Royal et de l’Orchestre

philharmonique du Maroc, Hayat Abou
Rahal.

 Cette soirée a été marquée par des
passages sur scène de Don Bigg et
Mehdi K-libre, ainsi que par des ta-
bleaux artistiques alliant musique, ex-
pression corporelle et slam, interprétés
par les lauréates de cette édition du prix
Moubdiaat. 

A l'occasion de cette cérémonie, un
hommage a été rendu à trois anciens ca-
dres femmes du ministère de la Jeu-
nesse, de la Culture et de la
Communication, qui organise chaque
année ce prix à l'occasion de la Journée
internationale des droits des femmes.  
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La jeune femme déboule en hurlant, menot-
tée dans le dos et agrippée par le policier qui la
pousse vers la voiture. Dans le ciel de Tophane,
à Istanbul, le drone de la production affole les
mouettes. 

Scène ordinaire dans les rues de la mégapole
turque, décor favori de la soixantaine de séries
télé qui se tournent annuellement en Turquie et
s'en vont conquérir la planète. 

Depuis une quinzaine d'années, la Turquie
s'est solidement installée sur les écrans du
monde entier, jusqu'à devenir le premier expor-
tateur de séries derrière les Américains et les Bri-
tanniques, dans près de 170 pays. 

"Après le monde arabe, nos séries sont aussi
suivies en Europe du sud et en Amérique La-
tine", remarque Erdi Isik, directeur du dévelop-
pement chez Ay Yapim, premier exportateur
turc en 2023, dont la production "Yargi" (Family
Secrets) a reçu cet automne l'Emmy de la meil-
leure telenovela.

 "Nos séries racontent des histoires de fa-
mille proches de la culture latine: quand je mon-
tre un extrait, même en turc qu'ils ne parlent pas,
les acheteurs comprennent immédiatement ce
qu'ils voient", explique-t-il. 

Les contraintes de la censure en Turquie
ménagent aussi la pudeur des publics familiaux,
comme au Moyen-Orient ou en Espagne, où les
téléspectateurs ont coutume de regarder les

feuilletons en famille. 
Cependant, "nous produisons d'abord pour

le marché turc, car l'audience réalisée ici compte
pour l'export, même si on choisit des acteurs qui
peuvent correspondre au marché international",
précise-t-il en mentionnant "une liste d'une ving-
taine de noms qui peuvent séduire le public"
hors du pays. 

La Turquie étend son empire à tous les
continents. Ses feuilletons historiques, ses in-
trigues familiales et ses histoires d'amour contra-
riées sont ultra populaires au Moyen-Orient, en
Afrique du Nord et dans les Balkans, les
contours de l'ancien territoire ottoman,
jusqu'aux Etats-Unis où ses séries séduisent le
marché hispanique. 

"Elles sont désormais diffusées en prime-
time en Espagne, en Arabie Saoudite et en
Egypte", signale Xavier Rambert, responsable
Etudes et Marketing chez Glance, spécialiste in-
ternational de la mesure d'audiences, qui salue
"l'efficacité" des productions. "Leur capacité à
fournir des kilomètres de contenus à des coûts
très maitrisés permet de remplir les grilles à des
prix tenus", pointe-t-il. 

Au total, selon le ministère turc de la Cul-
ture, près de 700 millions de téléspectateurs se
régalent des telenovelas "alla turca". 

Un succès dû à la qualité des réalisations,
juge Özlem Özsümbül, directrice des ventes

chez Madd, la société qui distribue notamment
Ay Yapim: elle rappelle que toutes les séries sont
réalisées "en extérieur". 

Autre particularisme: chaque épisode est
écrit et tourné d'une semaine sur l'autre, à partir
d'une trame générale qui évolue pour s'ajuster à
l'audience. Soit un épisode de deux heures inté-
gralement écrit, tourné et produit en six jours. 

Ce qui implique de sacrifier parfois un per-
sonnage ou de le rétrograder: seuls les acteurs
les plus connus ont une garantie minimum d'une
douzaine d'épisodes, prévient Mme Özsümbül. 

Mais la recette coûte cher: "Les séries
turques ne peuvent pas être amorties sur le seul
marché national", souligne Özlem Özdemir,
fondatrice du magazine spécialisé Episode. 

D'où l'importance du marché extérieur qui
suppose d'adapter ces épisodes fleuves de deux
heures et plus.

 "Ils sont réédités en trois épisodes quoti-
diens de 45 minutes pour l'international,
conformes au format des diffuseurs internatio-
naux et des contraintes publicitaires", explique
Ahmet Ziyalar, co-fondateur des sociétés de
production Inter Medya et Inter Yapim. 

Avec Inter Yapim, il s'est lancé dans les sé-
ries dites de "nouvelle génération" en huit à
douze épisodes destinées aux plateformes de
streaming: "Plus courtes, plus rythmées, plus au-
dacieuses, moins soucieuses de censure", ré-

sume-t-il. 
C'est ainsi que l'héroïne de "Degenler", la

série policière en tournage dans le quartier po-
pulaire de Tophane ne craint pas de lancer des
slogans pro-kurdes au policier qui l'interpelle.

 "On peut être plus politique quand on pro-
duit pour une plateforme", reconnait le scéna-
riste, Sarp Kalfaoglu. 

Degenler sera diffusée en Turquie par la pla-
teforme Gain. "Nous pensons que ces séries de
nouvelle génération ont aussi leur place sur le
marché international, comme celles, grand pu-
blic, que nous continuons de produire", insiste
Can Okan, PDG d'Inter Medya, qui viendra
bientôt les présenter au festival international Sé-
ries Mania à Lille (France). 

Can Okan annonce en passant un accord
signé avec le principal diffuseur colombien Ca-
racol pour une série fleuve de 120 épisodes en
espagnol: on n'abandonne pas une recette qui
marche. 

La Turquie commence également à produire
directement en arabe pour le géant du secteur
MBC, à Dubaï.    "On sait que (le président
Recep Tayyip) Erdogan n'apprécie pas toujours
nos contenus... mais il ne peut rien dire, ça rap-
porte de l'argent!", plaisante Erdi Isik. Sans
compter les touristes, spectateurs enthousiastes
en pèlerinage sur les lieux de tournage le long
du Bosphore. 

De Dubaï au Chili, les séries turques étendent leur empire

Imane Idrissi

"Palette de mon âme" est l’intitulé d’une ex-
position de l’artiste-peintre marocaine Imane
Kamal Idrissi qui se poursuit jusqu'au 24 mars à
la galerie Arte Graça à Lisbonne. 

L'artiste y expose une vingtaine de ses œuvres,
dont une sélection de peintures à l'huile, des
sculptures et des portraits. 

"Le thème central de l’exposition est l’explo-
ration des émotions humaines universelles, reflé-
tant la complexité de l’âme humaine et les
nuances des expériences individuelles", a souligné
l'artiste dans une déclaration à la MAP, notant que
chaque œuvre invite les spectateurs à plonger
dans un monde de sensations et de réflexions per-
sonnelles. 

L’exposition célèbre le riche patrimoine cul-
turel du Maroc, tout en mettant en lumière ses si-
militudes et ses liens avec la culture portugaise.
Elle s'articule autour de la célébration de la fémi-
nité et de la diversité multiculturelle, dans ce mois
dédié à la femme. Chaque pièce invite le public à
se plonger dans un monde de couleurs, de tex-
tures et d’émotions. 

"La proximité culturelle entre le Maroc et le
Portugal est une source d’inspiration pour mon
œuvre. Je suis émue de partager cette connexion
avec le public", a-t-elle dit. 

Pour l'artiste, l’événement se veut une célébra-
tion vibrante de l’art, de la culture et des expé-
riences humaines partagées. 

‘’L’objectif  fondamental de l’exposition est
d’offrir une expérience esthétique et émotionnel-
lement engageante qui transcende les frontières
culturelles et linguistiques’’, a-t-elle déclaré, ajou-
tant qu'à travers les œuvres présentées, elle
cherche à transmettre un message d’unité, de
compréhension et d’appréciation de la diversité
culturelle qui enrichit notre monde. 

Les lauréates de la 3ème édition
du Prix “Moubdiaat” dévoilées
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06h00 : Okoo.
Dessins animés 
07h30 : Paname
08h50 : Dans
votre région
09h55 : Outre-
mer Je mag
10h25 : Outre-
mer l’info
12h00 : Le 12-13 
11h55 : Météo à
la carte : 
Magazine 
13h05 : Le Re-
nard : 
Série
15h15 : Duels 
en familles le
match des
régions 

16h00: Slam :
Jeu
16h55 : Ques-
tions pour un
super champion
: Jeu
17h30 : Le 18-30

18h00 : Le 19-20
19h20 : Saveurs
de saison : 
Magazine
19h20 : Samedi
d’en rire  la
quotidienne :
Divertissement
19h50 : Tout le
sport
20h10 : Django
unchained :
Film
23h55: Secte du
Temple Solaire :
Vercors
23h45 : Nou-
velle Calédonie
: Documentaire
01h35 : Miroirs :
Documentaire 
02h45 : Outre-
mer
02h50 : Les ma-
tinales
03h45 : Duels en
familes, le
match des ré-
gions
03h45 : Slam

05:50:00 : Coran avec ma-
wahib tajwid
06:00:00 : Ch'hiwat bladi 
06:25:00 :  SABAHIYAT 2M
07:20:00 : MAGAZINE :
KIF AL HAL
07:55:00 : MAGAZINE :
REPLAY
08:25:00 : MAGAZINE :
J'AI TANT DE CHOSES A
VOUS DIRE
09:30:00 : FEUILLETON :
NASS AL HOUMA
10:00:00 : NSAWLOU TBIB
RAMADAN
10:00:00 : CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA: POULET
RÔTI AU FOUR
10:10:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
10:50:00 : MAGAZINE :
KIF AL HAL
11:10:00 : MAGAZINE :
SABAHIYAT 2M
12:10:00 : SERIE : AL
AWNI : AJJILALI
12:35:00 : METEO
12:45:00 : AL AKHBAR
13:15:00 : SPORT : MOU-
JAZ RIYADI
13:25:00 : FEUILLETON :
DARI MEKTOUBI
14:15:00 :CAPSULE AH-
SANE PATISSIER
14:20:00 : NEWS : JOUR-
NAL AMAZIGH
14:30:00 : FEUILLETON :
NASS AL HOUMA
15:05:00 : FEUILLETON :
LEILA
16:40:00 : SABAHIYAT 2M
17:30:00 : NSAWLOU TBIB
RAMADAN
17:30:00 : DESSIN ANIME :
CALIMERO
17:45:00 :  CH'HIWA
MA3A CHOUMICHA:
POULET RÔTI AU FOUR
17:55:00 : MAGAZINE :
POP UP
18:05:00 : CAPSULE JAZI-
RAT AL KANZ
18:10:00 : FEUILLETON :
3ailti
19:00:00 : CAPSULE AH-
SANE PATISSIER
19:10:00 : FEUILLETON :
HKAYTI
20:00:00 :  INFO SOIR
20:20:00 :QUE DU SPORT
20:25:00 :METEO
20:30:00 : ECO NEWS
20:45:00 :  AL MASSAIYA
21:05:00 : ECO NEWS
21:05:00 :  METEO
21:15:00 : FEUILLETON :
HAYAT KHASSA
22:15:00 : TELEFILM :
L'INSPECTEUR MAA-
KOUL
23:45:00 : FEUILLETON :
3ailti
00:30:00 : FEUILLETON :
DARI MEKTOUBI
01:20:00 : RACHID SHOW
02:50:00 : MAGAZINE : AL
KHOBARAE
03:40:00 : REPLAY
04:10:00 : FEUILLETON :
SOUQ DLALA
05:00:00 : FEUILLETON :
HKAYTI

07:00 : Hymne natio-
nal+ Coran
07:10 : Documentaire
amazigh
08:15 : Chams AL Ha-
darat
09H15 : Omrane
bayna Al Bar w Al
Bahr
10H10 : Dar Lghaz-
lane
11H00 : Ousrati
12H00 : Mofatich Ha-
madi
12H50 : Rattrapage
13H00 : JT Addahira
13H20 : L'usine

14H00 : JT en Ama-
zigh
14H20 : JT en Espa-
gnol
14H40 : Amelay
15H35 : Alf Mrahba
16H30 : Oujouh
17H00 : Hmimou
17H55 : Ana w Ganti
18H15 : Ana w Ganti
18H30 : JT en Fran-
çais
18H50 : Bungalow
19H30 : Rattrapage
19H40 : Rattrapage
19H55 : Ghdar
Zmane
20H30 : JT Principal
21H30 : Jniyen
22H30 : Alf Mrahba
23H30 : Dernier bul-
letin d'information
23H50 : Sla W Slam

00H25 : Bungalow
01H00 : L'usine
01H35 : Al Mahi-
doune
02H10 : Dar Lghaz-
lane
03H00 : Documen-
taire amazigh
03H30 : Documen-
taire amazigh
04H00 : Chams AL
Hadarat
05H00 : Omrane
bayna Al Bar w Al
Bahr
06H00 : Ousrati

05h35 : Tfou
07h30 : Téléshopping 
08h25 : Familles nom-
breuses 
10h00 : Amour, gloire et
beauté  
11h00 : Les feux de
l’amour : Série 
11h00 : Les 12 coups de
midi  
12h00 : Journal

12h55 : Les Harrington
doivent mourir: Téléfilm
14h40 : Le frère disparu :
Téléfilm
16h30 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL
17h50 : Ici tout commence
: Série
19h55 : Demain nous ap-
partient : Série
18h55 : Météo
19h00 : Journal
19h45 : Tirage du Loto,
c’est Canteloup
20h10 : Avenir : Série
22h15 : New York unité
spéciale : Série
23h15 : Chicago police dé-
partement : Série
01h35 : Programmes de la
nuit

06h00 : Le 6h
info
06h30 : Téléma-
tin
08h30 : La mai-
son des Mater-
nelles 
09h15 : Amour,
gloire et beauté
: série
11h50 : Tout le
monde veut
prendre sa
place

10h20 : Chacun
son tour : Jeu
10h50 : Tout le
monde veut
prendre sa
place : Jeu
12h00 : Journal
12h45 : Ca com-
mence au-
jourd’hui :
Magazine
15h55 : Affaire
conclue : Maga-
zine
16h40 : Tout le
monde a son
mot à dire : Jeu
18h35 : N’ou-
bliez pas les pa-
roles : Jeu
19h50 : Météo
20h00 : Journal
22h30 : Un si
grand soleil :
Série
20h10 : Meur-
tres au paradis :
Série: Série
23h40 : Meur-
tres au paradis :
Série
01h20 : Dans les
yeux d’Olivier
02h35 : Ca com-
mence au-
jourd’hui  
03h50 : Courant
d’art
03h50 : Pays et
marchés du
monde
03h15 : Tout le
monde veut
prendre sa
place.

05h00 : M6 music
06h00 : M6 kid
07h50 : M6 bou-
tique
10h30 : Ca peut
vous arriver : Ma-
gazine
10h35 : Ca peut
vous arriver chez
vous
11h45 : L’œil de
Philippe Caveri-
vière : Divertisse-
ment
11h45 : Le 12.45
12h40 : Scènes de
ménages : Série
française
13h00 : Un jour, un
doc Magazine
16h20 : Le château
de mes rêves : Ma-
gazine
18h45 : Le meil-
leure boulangerie
de France : Diver-
tissement
18h45 : Le 19.45,
météo
20h10 : Scènes de
ménages : Série
française
20h05 : E=M6 : Ma-
gazine
22h10 : E=M6 : Ma-
gazine
01h05 : E=M6 : Ma-
gazine
03h10 : Les nuits
de M6

18h45 : Arte  jour-
nal
19h05 : 28 mi-
nutes samedi :
Magazine
19h50 : Un drôle
de paroissien :

Film
21h30 : Sunshine:
Film
01h10 : Days :
Film
03h10 : Square ar-
tiste
04h40 : Arte re-
gards

07:00 : Matinales Infos
11:05 : Questions ÉCO 
11:30 : On s'dit tout
12:00 : Midi Infos
13:30 : Croissance Verte 
14:00 : Midi Infos
15:30 : Questions ÉCO 
16:00 : Midi Infos
16:30 : On s'dit tout
17:00 : Midi Infos
17:30 : Hebdo-Santé 
18:00 : Soir Infos
18:30 : On s'dit tout 
19:00 : Soir Infos
19:30 : Questions ÉCO
20:00 : Soir Infos
21:35 : Croissance Verte 
22:00 : Soir Infos
22:30 : L'CLUB
23:00 : Soir Infos
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Asif  Ali Zardari, élu pour la
deuxième fois samedi prési-
dent du Pakistan, est depuis

longtemps un symbole honni de la
corruption des classes dirigeantes pour
nombre de ses concitoyens, qui recon-
naissent toutefois son habileté poli-
tique. 

A 68 ans, celui qui fut l'époux de
l'icône Benazir Bhutto, première
femme de l'ère moderne à diriger un
pays musulman, retrouve un poste -
avant tout honorifique - qu'il avait oc-
cupé entre 2008 et 2013. Ce politicien
madré, qui a plusieurs fois semblé être
arrivé au bout de sa carrière politique,
prouve une nouvelle fois sa capacité à
rebondir. Il doit son retour au premier
plan à l'accord de coalition conclu

entre le Parti du Peuple Pakistanais
(PPP), qu'il dirige avec son fils Bilawal
Bhutto Zardari, et le rival traditionnel,
la Ligue musulmane du Pakistan
(PML-N). 

Aux yeux du public et des médias
pakistanais, il est l'archétype du diri-
geant corrompu. Il est affublé de
longue date du sobriquet de "M. 10%",
pour les commissions occultes sur des
marchés publics qu'il était accusé
d'avoir encaissées en tant que ministre
des gouvernements Bhutto dans les
années 1990. Mais s'il reste exécré
d'une large partie de l'opinion pu-
blique, on loue aussi son sens du com-
promis et sa capacité à nouer des
alliances, des qualités que même ses
adversaires politiques lui
concèdent. Asif  Ali Zardari avait une
première fois accédé à la magistrature
suprême après l'assassinat de Benazir
Bhutto en décembre 2007, dans un at-
tentat perpétré alors qu'elle rentrait
tout juste d'exil et menait campagne
pour un troisième mandat au pouvoir. 

En l'absence de successeur crédible
à la tête du PPP, il était rentré d'un long
exil volontaire pour en prendre la di-
rection. Profitant de l'élan de sympa-
thie, le parti avait remporté les
législatives et il avait été élu président
par le Parlement en septembre 2008. Il
avait présidé la République islamique
jusqu'en 2013, son mandat étant mar-
qué par les attentats dévastateurs du

Tehreek-e-Taliban Pakistan (TTP), les
talibans pakistanais, et une crise éner-
gétique qui a freiné la croissance éco-
nomique. Il était aussi en fonction
quand Oussama ben Laden a trouvé la
mort dans un raid clandestin des forces
spéciales américaines sur le sol pakis-
tanais en mai 2011, un épisode vécu
comme une humiliation par nombre
de ses compatriotes. Né dans une fa-
mille de grands propriétaires terriens
du Sind, province du sud du pays, il a
épousé Benazir Bhutto en 1987, un
mariage arrangé par sa belle-mère. Il
est alors surtout perçu comme un play-
boy, joueur de polo et amateur de
belles voitures. 

A l'époque, son union avec l'héri-
tière d'une des plus grandes dynasties
politiques pakistanaises fait lever bien
des sourcils. Asif  Ali Zardari n'avait
pas fini ses études universitaires et avait
surtout une réputation de bagarreur,
fêtard et séducteur passant ses nuits
dans la discothèque abritée par sa mai-
son familiale. Initialement, il promet de
rester hors de la scène politique, cer-
tains membres du PPP redoutant qu'il
n'embarrasse son épouse, Première mi-
nistre de 1988 à 1990, puis de 1993 à
1996. Leurs craintes s'avèrent fondées
quand il est accusé d'extorsion et d'en-
lèvement en 1990, et est emprisonné
pendant trois ans. Il est toutefois élu
député pendant ce passage en prison,
puis devient ministre à l'Investissement

sous le deuxième mandat de son
épouse. 

Une demi-heure à peine après la
chute du gouvernement en 1996, il re-
tourne en prison, où il restera jusqu'en
2004. Au total, il aura passé 11 ans der-
rière les barreaux. Il a été accusé avec
son épouse d'avoir blanchi dans les an-
nées 1990 pour 12 millions de dollars
de pots-de-vin, des malversations dans
lesquelles des banques suisses étaient
impliquées. Il a définitivement été ac-
quitté pour cette affaire par un tribunal
pakistanais en 2017. Mais ces affaires
ne l'ont pas empêché d'être à nouveau
élu en 1997, cette fois-ci sénateur. 

Ni donc de devenir en 2008, le pre-
mier civil élu chef  de l'Etat, après plus
de trois décennies de pouvoir mili-
taire. A la tête du pays après les années
du général Pervez Musharraf, il a fait
adopter en 2010 un amendement
constitutionnel transférant une partie
des pouvoirs du président à la chambre
basse du Parlement et donc renforçant
les prérogatives du Premier minis-
tre. Malgré tout, il a continué à tirer les
ficelles en coulisses. Jusqu'à ce que la
victoire de la PML-N de Nawaz Sharif
aux législatives de 2013 ne le pousse
vers la sortie, non sans qu'il devienne
le premier président pakistanais à aller
au bout de son mandat. Il a une nou-
velle fois été emprisonné pour corrup-
tion en 2019 pour six mois, avant d'être
relâché pour raisons médicales. 

Po
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A 68 ans, celui 
qui fut l'époux de
l'icône Benazir
Bhutto, première
femme de l'ère 
moderne à diriger
un pays musulman

“
Asif Ali Zardari
Un fin stratège 
politique détesté
des Pakistanais

LIBÉRATION LUNDI 11 MARS 2024 21

portrait 21 OCT.qxp_Mise en page 1  10/03/2024  13:21  Page1
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Distancé par Leverkusen dans la course
au titre, le Bayern Munich a débuté sa

cure de confiance en vue du quart de finale
de la Ligue des champions dans un mois par
une démonstration samedi à domicile contre
Mayence (8-1). A neuf  journées de la fin de
la Bundesliga, le Bayern revient provisoire-
ment à sept points du Bayer Leverkusen (57
contre 64), qui devait recevoir hier Wolfs-
burg en clôture de la 25e journée. 

Les hommes de Xabi Alonso, qui n'ont
pas perdu le moindre match depuis le début
de la saison, soit une série record pour un
club allemand de 35 matches toutes compé-
titions confondues, disposent de trois
énormes jokers en dix matches, pour mettre
fin à onze saisons consécutives d'hégémonie
bavaroise sur le football allemand. Après un
enchaînement catastrophique en février,
avec trois défaites consécutives (dont une en
championnat) et seulement quatre points sur
12 possibles en Bundesliga, le Bayern relève
tout doucement la tête. 

Quatre jours après avoir éliminé la Lazio
Rome grâce à une prestation aboutie (3-0)
et un doublé de Harry Kane, le Bayern n'a
pas tremblé dans son Allianz Arena face à
Mayence, 17e avant la 25e journée et pre-
mier relégable. Comme souvent cette saison,
c'est Kane qui a placé les Munichois sur le

chemin de la victoire samedi, avec un qua-
trième triplé en Bundesliga, après ceux réa-
lisés contre Bochum, Darmstadt et à
Dortmund lors de la phase aller. 

Comme les trois fois précédentes, Kane
a récupéré le ballon de la rencontre pour
l'ajouter à sa collection. Le capitaine de la sé-
lection anglaise, qui a également délivré deux
passes décisives samedi, atteint déjà 30 buts
dans le championnat allemand (36 avec les
six en Ligue des champions). Il égale le re-

cord pour une première saison en Bundes-
liga établi lors de la saison 1963/64 par Uwe
Seeler avec le Hambourg SV. Surtout, il ne
lui en manque plus que 11 (sur les neuf  der-
niers matches) pour égaler le record de Ro-
bert Lewandowski (41 en 2020/21). 

Leon Goretzka a inscrit de son côté un
doublé (19e et 90e+3), alors que Thomas
Müller, déjà omniprésent contre la Lazio,
Jamal Musiala et Serge Gnabry, de retour
d'une longue blessure, ont également parti-

cipé au show offensif  en seconde période
(47e, 61e, 66e). La seule frayeur pour les
Munichois est venue d'un missile de Nadiem
Amiri, frappe flashée à 115 km/h selon le
diffuseur Sky, qui n'a laissé aucune chance à
Manuel Neuer à la demi-heure de jeu.

 Jusqu'au quart de finale aller de la Ligue
des champions, dont l'adversaire sera connu
vendredi, le Bayern ira à Darmstadt, recevra
le Borussia Dortmund et ira à Heidenheim,
pour continuer son redressement et retrou-
ver de la sérénité après des semaines agi-
tées. "Le football peut parfois être un jeu
marrant, où la confiance joue beaucoup. On
a perdu de la confiance juste après la pause
hivernale, mais les choses peuvent rapide-
ment changer dans le foot", a estimé Harry
Kane après la rencontre. 

Dans la lutte à trois pour les deux der-
niers tickets pour la prochaine Ligue des
champions, Stuttgart, le RB Leipzig et le Bo-
russia Dortmund se sont neutralisés, à neuf
journées de la fin de la saison. Stuttgart, qui
s'était imposé vendredi à domicile contre
l'Union Berlin, conserve ses six points
d'avance sur Dortmund (53 contre 47), ré-
duit à dix en seconde période mais vain-
queur à Brême samedi en soirée (2-1), et
sept sur le RB Leipzig (46), qui a dominé la
lanterne rouge Darmstadt (2-1).  

Allemagne

Le Bayern entame sa cure de confiance 
avec un triplé de Kane contre Mayence

N° 030/PC

Le FC Barcelone, avec un onze expé-
rimental, a souffert pour s'imposer

1 à 0 contre Majorque à Montjuic, ven-
dredi en ouverture de la 28e journée du
Championnat d'Espagne, à quatre jours
de son huitième de finale retour de
Ligue des champions contre
Naples. Avec ce résultat, le Barça (61
points) prend provisoirement la
deuxième place de la Liga à cinq points
du leader, le Real Madrid. 

L'entre-jeu, privé de De Jong et de
Pedri tous deux blessés début mars, a
semblé manquer de tranchant. Outre ces
deux absences pour plusieurs semaines,
le Barça a également perdu le feu follet
brésilien Raphinha sorti blessé à la 37e
minute de jeu. Les Blaugranas ont eu
l'opportunité de se mettre sur la bonne
voie sur un penalty accordé avec le recours à la VAR, mais Ilkay Gündogan a buté
sur le gardien majorquin Predrag Rajkovic (24e). 

Comme Xavi Hernandez a choisi de ménager Robert Lewandowski dans l'op-
tique du match contre Naples, l'attaque est apparue atone, se reposant sur le talent
du jeune prodige Lamine Yamal. Finalement l'entrée en jeu du buteur polonais et
du Brésilien Vitor Roque à l'heure de jeu a redynamisé le jeu blaugrana. Si Yamal
a manqué de réussite lorsqu'il a envoyé un boulet de canon, repoussé sur la trans-
versale par Rajkovic (58e), il s'est mué en sauveur sur sa deuxième tentative: sur
un ballon hérité à l'entrée de la surface, l'adolescent de 16 ans a éliminé Daniel Ro-
driguez avant de décocher une frappe somptueuse qui s'est logée dans la lucarne
(1-0, 73e). 

Faute de pleinement se rassurer avant la réception de Naples, Xavi retiendra
sans doute la bonne opération comptable au classement.

Espagne

Barcelone, laborieux,
bat Majorque à quatre
jours de défier Naples

sport 22-23.QXP_Mise en page 1  10/03/2024  13:20  Page2



   

Auréolée d'un sacre avec les
redoutables "Corbelles"
du TP Mazembe, la tech-

nicienne marocaine, Lamia Bou-
mehdi continue d'esquisser un
parcours admirable, s'imposant
comme une figure incontourna-
ble des succès inouïs du football
féminin africain. 

"Je suis tellement fière de faire
partie de la famille du TP Ma-
zembe", confie l'ancienne Lionne
de l'Atlas à la MAP, se disant très
motivée pour mener à bon es-
cient la feuille de route que lui ont
confiée les dirigeants du club lus-
hois.  En effet, Lamia Boumehdi
reste, à bien des égards, à l'affût
de challenges et assoiffée de vic-
toires. 

De footballeuse profession-
nelle à coach de renommée trans-
nationale, cette native de
Berrechid avance à pas sûrs.  Elle

fut l'une de ces femmes qui ont
bien le mérite de redonner au
football national et continental
féminin ses lettres de noblesse
chassant des vieux clichés d'une
époque où était moins populari-
sée la pratique féminine du sport
le plus populaire. 

"Depuis mon très jeune âge,
j'ai tissé une amitié particulière-
ment étroite avec le football", ré-
vèle l'ancienne attaquante
marocaine. Aujourd'hui âgée de
40 ans, elle se rappelle toujours de
ses premiers pas dans un sport
qui ne se conjuguait qu'au mascu-
lin (ou presque). 

"Pour mon 7è anniversaire,
ma mère m'avait offert un ballon
rond", se remémore-t-elle, affir-
mant que cet "objet de valeur" fut
sa clé magique pour se mêler aux
garçons de son quartier et inscrire
ses premiers buts. Plus les années

passent, plus grand devient
l'amour de Lamia Boumehdi
pour son sport préféré. 

 En 1996, elle a porté les cou-
leurs de "Inate Berrechid", club
créé par sa mère. Deux ans plus
tard, les portes de la sélection na-
tionale lui seront ouvertes, après
avoir intégré la sélection de la
Ligue de la Chaouia.  Elle fera,
ainsi, partie des Lionnes de l’Atlas
qui avaient participé à la CAN en
Afrique du Sud en 2000, avant
d'entamer une carrière profes-
sionnelle notamment en Norvège
et en Italie. 

Malheureusement, la carrière
de Lamia Boumehdi allait connaî-
tre un arrêt. "Une blessure aux li-
gaments croisés m'a contrainte à
quitter prématurément les pe-
louses" regrette-t-elle.  Néan-
moins, cet "aléa physique" n'allait
pas l'éloigner des terrains ! On

change juste de focalisation... de
la pelouse au banc. 

Ainsi, la Berrechidienne allait
passer à l'action, en partant en
quête de diplômes et de forma-
tions. 

En 2012, elle parvient à obte-
nir des diplômes CAF, puis atter-
rit en Allemagne en 2015 pour
étudier à l'Université de Leipzig
dans le domaine des sciences du
sport. Après 5 mois de forma-
tion, elle finit par décrocher une
certification. 

Ces différents prérequis lui
ont permis de prendre les rênes
du Wydad de Casablanca et des
sélections marocaines (U17),
(U20) et (A).  Avec les (U20), elle
a remporté le bronze aux Jeux
africains de 2019 disputés à
Rabat. 

En mars 2023, Lamia Bou-
mehdi allait poser ses valises en

République démocratique du
Congo pour prendre les com-
mandes du club historique du TP
Mazembe (dames). 

 "Quand j’ai reçu l'appel du
TP Mazembe, j’ai longuement
discuté avec les dirigeants du
club. Le projet consistait à enca-
drer l’équipe première mais aussi
à la mise en place d'une Académie
pour le développement du foot-
ball féminin", a-t-elle fait savoir.
 "J’avais besoin d'un nouveau
challenge, je ne pouvais qu’accep-
ter", s'est-elle félicitée.

 Chose promise, chose due, la
technicienne marocaine a réussi,
d'entrée de jeu, à s'adjuger le
championnat national et la "Foot-
ball Academy Msichana" a bel et
bien vu le jour au grand plaisir
des footballeuses congolaises.  

Sport

Le Maghreb de Fès (MAS) a
battu l'Ittihad de Tanger (IRT)
par 2 buts à 1, samedi soir au

stade Hassan II, pour le compte de la
23ème journée de la Botola Pro D1
"Inwi" de football. 

Les Tangérois ont ouvert la
marque à la 5e minute grâce à Ismail
Khafi avant que le MAS n'égalise par
Omar El Jirari (37è) puis prenne
l'avantage par l'intermédiaire de
Hamza El Janati (43è). 

A la faveur de cette victoire, le Ma-
ghreb de Fès rejoint le Moghreb Té-
touan à la 8e place avec 29 points,
tandis que l'IRT occupe la 14e place
(21 pts).

L'Olympic de Safi (OCS) a, quant
à lui, pris le meilleur à domicile sur le
Mouloudia d’Oujda (MCO) par 3 buts
à 1, samedi soir au stade El Massira.

Les buts des Safiots ont été mar-
qués par Cheikhna Samake (19è), Sa-
laheddine Errahouli (39è) et
Abdoulaye Diarra (82è), alors que les
Oujdis ont inscrit leur but par l'inter-
médiaire de Yassine Kordani (45+1è,
c.s.c). 

Grâce à ce succès, l'OCS se hisse
à la 4è position avec un total de 34
points, à quatre longueurs du FUS de
Rabat (3è) qui devait recevoir  hier le
Raja de Casablanca (2è/48 pts). De
son côté, le MCO stagne à la 15è place
avec 21 points.

Le Wydad Casablanca, qui recevait

au stade El Bachir deà Mohammedia,
a, pour sa part, été tenu en échec sa-
medi par l’Union de Touarga. Au
terme de ce match nul, le WAC oc-
cupe la quatrième place avec 33 points
de 21 matches, alors que le club de la
capitale partage la sixième place avec
la Renaissance de Berkane (30 pts).

Vendredi, c’est la Jeunesse sportive
Salmi qui a ramené une précieuse vic-

toire (1-0) de l'antre du Chabab Mo-
hammedia, en ouverture de la 23e
journée de la Botola Pro "D1" Inwi de
football.  Les visiteurs se sont imposés
grâce à une réalisation signée Youssef
Limouri (38è, s.p.). 

Grâce à cette victoire, la JSS
grimpe à la 12e place pour rejoindre
son adversaire du jour avec un total de
22 points. 

Botola Pro "D1" Inwi

Le Maghreb Fès s'impose à 
domicile devant l'Ittihad de Tanger
Le WAC tenu en échec par l’Union de Touarga 

De la pelouse au banc...le parcours 
prodigieux de Lamia Boumehdi

Jeux africains d'Accra/Karaté

Le Maroc décroche 
10 médailles dont 2 en or
Le Maroc a décroché, samedi, 10 médailles au terme

de la troisième et dernière journée des épreuves de
karaté à l'occasion des 13e Jeux africains d'Accra (8-23
mars) dont deux en or, 4 en argent et 4 en bronze. 

Les épreuves de karaté se sont déroulées du 7 au 9
mars à Accra. 

Ainsi, Aya En-Nesyry a remporté l'or en kata indivi-
duel, alors que sa compatriote Fatima-Zahra Chajai s'est
emparée du même métal en kumité (combat) dans la ca-
tégorie des - 68 kg. 

Les 4 médailles d'argent ont été conquises par Adam
Rchouq (kata), Said Oubaya (combat/ - 67 kg), l'équipe
nationale féminine de kata et Maroua Eddarhri (combat/
+ 68 kg). Abdel Ali Jina (combat/ - 60 kg), Mehdi Sriti
(combat/ - 84 kg), Chaimae El Hayti (combat/ - 55 kg)
et l'équipe nationale féminine (combat) se sont adjugés le
bronze. 

Le Maroc est troisième au classement de la discipline,
alors que l'Egypte est en tête du peloton avec 15 médailles
dont 10 en or, 2 en argent et 3 en bronze.
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Libération

Ingrédients
Crêpes :
4 oeufs
200 g de farine
500 ml de lait
60 ml d’eau
1 c. à café de  sel
20 g de beurre
Béchamel :
500 ml de lait
100 g de beurre
50 g de  farine
Sel
Poivre
Noix de muscade
100 g de gruyère râpé
Préparation :
Préparer la pâte à crêpe :
Dans un saladier, verser la farine

préalablement tamisée.
Faire un puits et ajouter le sel et

les oeufs battus.
Verser ensuite le lait et l'eau tout

en fouettant.
Laisser reposer 30 minutes.
Entre-temps préparer la béchamel :
Rincer la casserole et verser le

lait, le beurre et la farine tamisée.
Mettre sur feu moyen tout en

fouettant sans cesse jusqu’à ébulli-
tion. Vous remarquerez la formation
des grumeaux mais continuez à
fouetter jusqu’à ce que le beurre
fonde.

La sauce va commencer à épais-
sir et devenir lisse.

Rectifier l'assaisonnement en sel,
poivre et noix de muscade.

Incorporer le fromage râpé.
Chauffer la crêpière et cuire les

crêpes. Les déposer au fur et à me-
sure sur une assiette et couvrir d'une
autre assiette.

Garnir les crêpes :
Déposer une cuillère à soupe de

farce sur la crêpe. Refermer les deux
extrémités et rouler.

Déposer au fur et à mesure sur
un plat allant au four.

S'il vous reste de la béchamel,
napper les crêpes et parsemer de fro-
mage. Enfourner pour environ 15
minutes ou jusqu’à ce que le fromage
fonde.

LIBÉRATION LUNDI 11 MARS 2024

Un étudiant pilote a enregistré
des images impressionnantes

dimanche dernier. Il filmait le dé-
collage d’un Boeing depuis l’aéro-
port de Vancouver (Canada)
lorsqu’il a vu la foudre s’abattre
sur l’appareil, rapporte la CBC.
Publiées sur X (ex-Twitter), ses
images cumulent déjà des milliers
de vues.

D’après le National Weather
Service, ce phénomène n’est
pourtant pas si rare dans le do-
maine de l’aviation. L’agence mé-
téorologique américaine estime
ainsi qu’un à deux avions sont
frappés par la foudre en moyenne
chaque année. En l’occurrence,
c’est un Boeing 777 de la compa-
gnie Air Canada qui en a fait les
frais juste après avoir quitté le tar-
mac.

Le choc électrique n’a pas per-
turbé le vol outre mesure. En
effet, le pilote a poursuivi sa route
sans encombre pour conduire ses
quelque 400 passagers à Londres.
Et pour cause : les avions sont
conçus pour être « résistants à la
foudre ». Une fois posé à l’aéro-
port d’Heathrow, l’avion a fait
l’objet d’une inspection en règle
comme le veut la procédure.

« En fait, les avions sont sou-

vent à l’origine de la foudre parce
que leur présence augmente les
champs électriques ambiants ty-
piques des orages et facilite la
rupture électrique dans l’air », a
précisé le National Weather Ser-
vice.

Des paratonnerres sont
même fixés aux extrémités des
avions pour capter cette électri-
cité, laquelle est ensuite dirigée

vers la surface conductrice puis
dissipée dans l’air sans que l’inté-
rieur de l’appareil ne soit touché,
comme le précise BFMTV.

Si ce phénomène n’est pas
rare, l’avoir en images l’est bien
davantage. « Je voulais juste pren-
dre une bonne vidéo du départ du
Triple Seven », a réagi le jeune
homme, qui devrait se souvenir
longtemps de ce moment.

 

Un avion de ligne prend la foudre
juste après son décollage à Vancouver

Recettes

«L’information qui m’est
parvenue fait état d’un

suicide de Daniel Alves en pri-
son». Un simple tweet d’un in-
ternaute brésilien vu plus de 5
millions de fois sur X ces der-
nières heures a conduit plu-
sieurs médias et comptes
anonymes à reprendre l’infor-
mation sans s’interroger sur sa
véracité.

«Il a déjà été condamné.
Cela ne suffit-il pas ? Il est en
prison. Maintenant, la folie, c’est
que vous voulez sa mort. Quelle
cruauté ! » Le frère de l’ancien
latéral droit brésilien, Ney Alves,
a publié une vidéo dans la nuit
de samedi à dimanche pour dé-
mentir ces allégations menson-
gères.

Le tweet faisant état de sui-
cide supposé de Daniel Alves
avait été posté par Paulo Albu-
querque, se décrivant lui-même

dans sa bio comme « amateur de
foot, de bière et amoureux
d’une belle femme. Malheureu-
sement fan de Botafogo-RJ. Elu
par le journal « O Globo »
comme carioca de 2023 ».

Habitué des tweets sati-
riques, Paulo a d’ailleurs pris
peur devant la portée de sa der-
nière blague et a tenté de s’en
dépêtrer de manière tarabisco-
tée : « Les gars, pour l’amour de
Dieu, pourquoi tant de réper-
cussion ? Je fais référence à mon
cousin Danielzinho de Nova
Iguaçu qui manquait à l’appel,
mais on l’a déjà retrouvé 
vivant ».

Reconnu coupable de viol
dans une boîte de nuit barcelo-
naise et condamné récemment à
4 ans et demi de prison, l’ex-
joueur du Barça et du PSG a fait
appel, tout comme le parquet,
qui avait requis une peine de

neuf  ans de prison. « Mon père
a plus de 70 ans. Ma mère a plus
de 60 ans. Vous n’avez pas de
famille, n’est-ce pas ? Ces pages
ne cessent de répandre ces
choses. Que Dieu ait pitié de

vous », a poursuivi Ney Alves
sur instagram.

La presse catalane a révélé le
20 février dernier que les auto-
rités pénitentiaires avaient activé
le plan anti-suicide concernant

Daniel Alves, à la suite de pro-
pos inquiétants tenus par son
co-détenu dans les médias : «À
la suite du procès, il a été touché
moralement. Il est comme dé-
primé, la tête baissée».

Non, Daniel Alves ne s’est pas suicidé en prison

Crêpes salées au fromage et béchamel
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